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ymmis, walters, servan-
En, ete, seront accep-
‘es gratuitemen! à nos

“Ruroauxe

NTE URSULE.
pa—

M AI. Max. ST. Louis, institn-
Qur, de Ste Ursule, est notre
nl agent autorisé pour cette
miroisse.

Ÿ ÉESUME TELEGRAPHIQUE
—La polics de Moscou & appris qu’il:

bxicte encore une très vive agitation
bPparmi les étudiants, Il est probable que,
pour cette raison, la réouverture des

ÿ Universités tera iadéfinimeut ajournée,

.  —Lec aullan à demandé au prince de
i Bismark d’envoysr un Allemand gum.
J}tent en Asic Mineure pour euseigner

ux indigènes la meilleure mauière
ki oxploiter lez mines et les foréts,

R —Le Dia de Madrid oflirme que le
> + ouvernement des Etats-Unis«demande
4} l’Eepague une très forte indemnité
a3%our le mouvais traitement que les au-
Mélorités de Porto Rico auraientfait subir
au docteur Nadal.

—Le contre-amiral Loais Hutlon
Wersturme, de 1a marine anglaice, a
Mis fin à ses jours dans un accès de

ble. Il &tait entré au service en 1850
ER :val ¢16 nommé contre-amiral en
980,
AF -—Une maison située dans le quartier
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"® 3 cundaditch,A Londres, à 6t6 détruite
un incendie. Quatre Portugais out

Bri dans lea flammes.
8 —Un grand sac de dépâches a étô
“+ JMdé de son conteau pen last le irsjet

3: Belfast 4 Greenock.
JA —13 gouverneur du territoire de
M8 sshingtoo, M. Semple, vient de don-

r sn sanction 8 la loi étalliseaut le
2Wrage des femmes daus le territoire.
“+[ail comique, la même loi interdit

© 4x femmes de siéger comme jurée.
AL —Le Standard, de Londres, insiets
Aur je retrait immédiat des trou

rançaises qui occupent les Nouvelles-
lébrides. *‘ Les inquiétudes des Aus

SR raliens l’exigent, ajoute-t-il, et l’An-
Ki \cterre est tenuo de fairc en sorte que
RP alisfaction soit donnée À sen cojunies.”

8 Le Slanlard fait remarquer que Ia
-onnexité établie par M. Flourens entre

la question des Nouvelles-He+briden et
Bcelle du canal de Suez ne s’étend pas

ZE juenu'à l’exécution simultanée des die-
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SMS positions de l’accord intervenu sur ces
2 deux points.
RJ

BR —Mme Cleveland a oftert, A la Mai-
scn Blanche, ua lunch À plusieurs
dames et demoitelles de ces amies.

M8 Parmi les invitées on remarquait Mme
J Lamont, Mlies Bayard et Endicett. et
quelques dames de New-York et

‘rooklynn,
= —Deux fermiers des environs de
8 Little Rock (Arkaneas), en faisaut le
RAR partage de leurs biens à l’occasion du
mariage du fils de l’an avec la fille de
SER! 'sutre, se sont pris de querelle et se
front entretués À coupe de couteau.

—Toutela famille Smith, de Lima,
hio, famille composée du père, de la
1ère et decing enfant, à êté brûlée
vive au cours d’un incendie qui à dévo-
¢ Ja maison où elle résidait,
—Un malheur no vient jamais eeul ;

la preuve en est le ebrie de deuile qui a
{rappb la famille de M. Monizomerry,
ancien ehérif du comtd d’[ndians,
Pennsylvanie. An mois de septembre
dernier, Mme Moutgomerry suocom-
bait à une attaque d'époplexis ; en no-

@d vombre, M. Montgomerry mourait.an-
bitement ; il y à quelques jours, un de
rcs neveux mourait de. la même tna-

    

  

   

 

    

03 nière, et lefils Montgomerry vient de

 

   

 

   
   

   

  
   

  

    
  

  

   

  

 

   

 

  

   

   

Yi tôrielies cont très considérables.

(I ela dynamite un cas
Cette assertion &tait abrolument sans.

La clause en question n’a
dans le projet primitif, et

IE de semblable dans le traité9 *ctuelloment soumie au cénat. -

wourird son tour en se faisant raser
MA tour aller à l’enterrement de gon cou-
Bia,

—Une chaudière a fait’ explosion
dans un élévateur à grain, à Jauesville

> (EUR puislo feu & éclaté dansles ruines
1Met à détruit uno partie de la ville, l'eau
“Amianquant pour éteindre les flammes.
x8 —Un train de la ligne du Manitoba a

léraillé i
‘employé de I'expreas’s 6181ub et plo-

lessés,

«tte ville a fait recouvrir da grandes
Milfcuilles de papier blanc les affiches enlu-
gérinées d’une troupe dite de ‘’rariétés”
d'il avait jugées indécentes.

| —La contagion du Buicida, Ua jeune
Roms devingteing ane, da nom de$f "ook Smith, dont le pore, riche res-

urateuz de Derby (Connecticut) »’é-
ait pendu il y à quelques semaines à
tine, vient de se donner Ia mort à son

oucher, « -- : :
—Le collège Udezkitk, eituéÀ Rich-

J(IHinois), à été totalement détruit pez-
“FM laut In nuit par un incendie et peu S’èn

fallut que plueizora pcrsonnes n’aieat
piri daus les flammes. Les pertes ms-

—Dasvoleurs eo sont introduits par
{Traction pendant la nuit dans la ban-
que de Twkilwa, Illinois, et se sont
praparca d'une sommede, $6,005a

DRnnine, près avoir enfoncé les cofltes
3 forte,An le seriezvaleurs ont Iaiesb tomber un millier de

dollars qui ont été retronrés depuis.
—Le cécnt des Etats-Unis esten ce

1a ont êté négociés

une clause faisant del’em

foudement.
jamais existé
I n'y a rien

ps

emandes d’esnplois de|

(Wicconsin) ; trois hommes ont "ét8"

près, de Morris (Minnesota); |’

Bieurs voypgeurs Ont été grièvement

—La morale & Chicago : lo maire de

"| à 20 degrés, et à Blemarck

o.A_ se canyer,les

oF oment enisi d’uce série de traités3 extradition, eoumis & ¢a ratification.
Len puistances avec lesquelles Ces trai-

sont l’Angletorre,
90 la Hollandeet la Russie. Le dernier a
BR “té l’objet, il y a quelque temps, de

rumeurs au sujet desquelles le gouver-
nement des Etats-Unisa ét5 vivement
ailaqué. On à prétendu, on a même

ÿ publié que le projet de traité contenait
loi criminel
‘extradition,

TELEGRAPHIE
 

 

Notes de In Capliale
 

Ottawa 21—1i fait un froid intense,
Aujourd'hui le thermomêtre indiquait
25 digeée au-desseus de zéro.
a —Les irlandais ont envoyé à M. Wil-
liam O®’Brien une dépêche de félicita-
tion à l’ocousion de as libération de la
prison de Tu llamore. dis dépêche était
signée par l’hon  W,R. Suctt ct par
Thon M. Oostigan, minietre de l’Ioté-
rieur. °
—Gros Ours dont la mort a été an-

noncd hier, avait la réputation d'être
un mauvais sauvage. Ii était le chef de
huit cents sauvages Cris et Petit Peu-
plier lul sucodde comms chef. Pendant
lusieurs années ces sauvages ont souf-
ert de In faim dans les montagnes du
Cyprês et ont enfin été obligés de faire
un traité avec le gouvernement cana-
dien. Gros Ours n'avait aucune objec-
tion A accepter des rations, mais il
n’avait aucune envie de se confiner sur
une réservé. Il a cependant fini par y
consentir et s’est établi au lac à
Ja Grenouille ou à eu lieu le massacre
des rôvérends pères Fafard et Mar-
chand. Condamné au pécitencier pour
cinq ans, il avait été pardonné au bout
d’une an et dni,
Ottawa 22—M. Rochon, M. P. P., se

Tendra en Angletterre au printemps
pour plaider devant le Coneeil Privé, la
cause du Révd Pare Paradis contre les
Gilmour, marchands de bois.

MM, 8. Lonergan, secrétaire de la
commiesion des chemins de fer à pré
eentd son rapport au gouvernement. Ce
document est extrêmement volumi-
neux,traite une foule de question et ne

auteur de couduire à des réformes im-
portantee.

EUROPE ETAMERIQUE
Désnstre épouvantable : oX«
ploston d’ane poudrière

et 200 pertes de vie

 

 

14 hommes brûlés vifs-Audienco au
Vaitican— Politique curopéenne-
Les allomnnds aux Îles NAmon, îme
formation diverses

 

Sofia 21—On nie la rumeur que,de
corps diplomatique anstro-hongrois-s
&t8 retirb de Sofls.

ruese en Roumanie, dans une entrevue
avjourd’hui, a déclaré qu’il était cer-
(ain que In [tussie regagnerait bientôt
bientôt con ancienne influence en Bal-
garieet que le peuple de ce paya se

pour être délivré de l’esclavage auquel
ls est maintenant prat'qrement sou-
mis.

Washing'on 21-—La comumission des
cheries & recommenc/- à siéger aus

jourd’hui. :

—Le ercrétairs d’Etat + reçæ des dé-
pêches d'Amoy, Chine annonçant que
e 19 novembre une poudrière contenant
cent tonnes de charbon à eauté, que
plus de deux cents personnes ont êté
tuées ct une centaine de mairona dé-
truites de fond en comble.
Washington 21—La poste de paquets

entre le Canada et les Etats-Unis com-
prend tous les objets qui peuvent être
envoyés par la poste de paquets des
deux pays. +, :
Rome 21—Le Papo aJecn aujour-

d’hui la députation de: I'Eglice’ des
Etats-Unis au jubilé. Elle 66 composait
de quatre évêques et d’un grand nombre
de prêtres.

Berlin, 21—Les rapports qui arFivent
du département de ls guerre sur.la
la mauvaise administration du setvice
du transport, le gaspillage des muni-
tiona et la famine et is mnladie parmi
les troupes fussez, ont décidé les’ anto-
nités à adopter une politique d'’atténte.
11 eat devenu évident qu’il sera impos-:
sible aux russes d'entrer cn campagne
d’ici à quelque temps, Lo ;
L'empereureat corti en voiture au-

jonrd’huiponr la première foii depuis
quinxs jours: —Il paraissait en bonne: ;

La santé du prince héritier continue
à s’améliorer.

 

Le froïd déniPOriest. à

 

Saint. Paul; Minn., 22—Sana être
aussi terrible dans ges effets que celui
dea Jemaiae dernière, Je  Rouveau

ard qui vient de passer eur les pro-
vinces der POnest a ramkméyn “Hroid
très vif accompagné de fortes tour-
mentes. Dans le Minnesota, le thermo-
mêtre est descendu, À St. Vincont, à 32
egrés Fabrenheil au dessous de zéro ;

| dans le Dakota, il est tomb, à Huron,
À 25 dégrés

audeseous de zéro ; enfin à Fort Garry,
IN Ji "à 3: -@% view, a dix mille un sod de Centralia’ il estdescendu jusqu’d 31 degrés au

destous de zéro. À Lacrosee, dans le
Wiaconsin, In température Ia plus ble-
vô à té de 14 degrés, et la plus basee
de 45 degrés au-deseous de zéro. La
neige a de nouveau recouvert jes voies
de chemin de fer et comblé les tran-
chées, de sorte que lo trafic ge trouve
encore une fois complètement suspen-
u.
Lea communications télégraphiques

ont £t6 enfin rbtabliea avec le village
de Brown's Valley, Minnesota ;une.de-
pêche reçue & Minneapolis donne de

istes détails sur les souffrances endu-
rées par les habitants de cette localité.
“ Il y o trois semaiaee,dit la dépêche,
que nous sommes bloqués par la neige
et la glace; si d’ici deux jours, il
n’arrive pas un train chargé de com-
‘buatiblo, len eouffrances :des habitants
à Brown’e Valley et dons les environs,
seront terribles. I! n,y à plue moyen de
se procurer ni hais: ni charbon, et en
dehors du village-la" détresse.est plus.
grande encore.

MUR S'y Ca 7 TL
—Les malheureux qui soulfrent:de

maladies de nerf,et de dyspepaie
vraient se servir dea petites pilules pour
les nerfs de Oarter, faite epécialement
pour ceux qui soufirent des nerfs, d’in-
‘‘ommit ou de dyepepsie, )
= Co CE

 

peut marquer dane l’opinion de son |

Bucharest 21--M. Hitrovo, ministre |

tourcerait de nouveau vers la Russie |

Efretd' déanstrous dbIn dornilreLe tempter CO|

Pilladelphie 21—La grève des.ami-
neursoontinue tans changement appa-.
rent en Pennsylvanie. compegaie
du Îleading a ésssyb de faire reprendre
les travaux surplusieurs point, inuis
tans succès. Ur très petit nombre
d'hommes ont répondu À l’appel, et on
n'extrait pas assez de charbon pour le
tervice des traine dé voyageurs sur lb
chemin de fer,
À défaut d'anthracite, ou a com.

mench à brûler du charbon bitumineux
dans les locomotives, mais il a fallu
doublér le‘ nombre des ‘chaufieurs, et
cela n'a pas empêché tous les trains
d’être eu retard. Bur plus d'un point,
la ciroulstion n été euspendue, faute de
combustible. Eg comme, iLn’y 8 aucune
apparence d’une reprise de travail.

undi prochain, la chambre des re-
prégentants discutera ls question d'une
enquête congreesionnellé snr les causes
et aur l’état actuel de la grève.

 

Notes télégraphtiques

Minneapolie, Minn 21—U ne dépêche
de Tower annonce qu’une buvette a ôté
incendiée et ge dix personnes ont péri
dong les flemmee. Le mercure était à
560 audestous Je zÉro.et 1)'a 618 impos.
tible d’éteindre le feu. .

Baltimore, 2/—80u Eminenge le
cardinal Gibbonu à reçd de M. l’abb5
O'Connor actuellement à Rome, une
dépêche annonçant que la copie"de la
constitution dep. Etate-Unis--a  êt6
présenté auPapsiuoil’areça-arec re
Connaissance. .

Mary'erille, Kansas,‘21-—Una train &
déraillé sur le chemin de fer Omaha &
Red Valley, Tous les roragears ont.
Gtéblescée, quelques-uns sérieusement,
mâïs on ne signale aucune” pério de
vie. ; . .
New-York 22—Une couchede glace

solide s’étendait sur Jabale Simsice cs.
matin. depuis Sislen’ Island jusqu’à
Long Island, ce qui ne s’est pas vu de-.
uis desannées. Les valsseanx Ont eu
aucoup dedifficulté À Ia rowpre.
Londres 22 — Les ‘eocialistes ont

es:ayô de faire une démonstration à la
place Trafalgar aujourd’hui, mais en
ont été empêchés par la police.
.. San Francieco, 22—Des nouvelles des
iiles Samos annoncent que’ lea Alle-
‘mands exercent Ja plus grande (yran-
nie, grévaat le peu fo 5 {elle
ment onfreux qu’il fk.

e, d'iynpôts
i eeiimpossible de

‘lea payer.

  

INCENDIE

St Jean. des Chaillons 21—La pro-
priété d’Amédé Baron à été totalement
détruite par le feu, 06 matin dommages
environ $1000, pas d'ateurauce.
5!
 

Union Catholique.
Dans sa deuxième conférence, eur le

romau en France au XIX aiècle, M, J.
Desrosiers a parls hier de la littérature
du troisième empire et à démontré
qu’à cette Époqueles idées matériglisies
et naturalistes se sont vaontrées au
grand jouret n’ontpas craint de faire
cole. Puis, les Flaubert, Fraydeau, de

Goncourt, Murger, Alexandre Damas,
file, ont paseé, pour ainsi dira, devant
les auditeurs de M. Desrosiera ahacun
avec les traits qui lea caractérisent
comme auteure, LL
Le conférencier a parlé encore de la

-séaglion anti-réalicte de ‘Mérimée, de
Peuillet, de Ponimartia, da feuilleton,
des romanciers du jour, deMme Adam,
et le néo-hellénistes, des naturalietes
modérés, des outranciera et des déca-
dente, du fameux Zola, de Maupareant,
Auymans, etc, puis des rémanciers
catholiques.
Les membres de l'Union doivent des

remerciements à M. le Conféräncier qui
leur à duuné ua travail qui & exigé au-
tant de recherches, afia de juger sûre-
pent len fcrivains st les idées de leur

ue. sujet choisi, quoique plus
d'une fois traits par d'autres auteure,
l’a êté devant l’Union, d’une manière
iutéreseants parcequ’il a &l$ présenté
avec uncachet partionlier. .

D'ailleurs, ce sujel cat toujours pou-
veau,parceque detout temps, bsaucou
sont portés lire des productions mal
eaines, ;

Evénément::podr:les”ama-
+ ~=tetrsd musique"

Grand ortdoincagenres pas.
-ckœur de-

sb
ta:

pon

 

Nous avions fait erreur sur. quelques]
pointe, samedi, en unnongant ce con-
cert, nous reproduisons avjourd’bui
avec ls modification voulue.
Lechœur du Géan, avec le concours

d’éminents artistes, doit donner un con-
cert de musique sacrée, le 3 février pro-
hain, Ce concert promet ds sn !
tout ce qui s’est vu à Moutréal.
Le c&lèbre artiste, F. J. Prame, vio-

loniste de'SaMajesté Je roi des Belges,
donnera plusieurs solis.
M. F. Boucher, un autre arliete de

renom, qui est mafotenant eu Conser-
vatoire,devra anesi être présent à la soi.
rée. Les plus l:aux morceaux de“Gou-
nod, Riga, Sobubert ct Fauconnier
seront exécutés par un chœur composé
d'au-delà de 200 voix avec accowpague-
ment d’orchestre complet.
Le Ncäl de Gounod, qui a étési bien

accueilli du pablio à la meste de mi-
nuit, serarépôté ce eoircä7" On pubsti-
tuera le Sanctus dels meste de Päguee
de Fanconnier, au Sanctusde 55 messe
de Ncil. Faucoonier- toujoars of har.
monieux et touchant, s’est ict élevé à
une hauteur qu’il n’a pas toujours: su
atteindre. LAINE
Le Benedictus, (l’uncachet de sran-

deur tout particulière, sera aussi d’un
effet splendide. Dars cette portie, un
solo d’on ton três' syirpathique' sara
rendu par un foliste qui posrède toutes
les qualités propres à en fa’re ressortir
les beautés.

+HwoDies” de-Rigo, 5,J-clora le
concert. Riga eat un compositeur ar-
dent, expressif et original.
Un grand nombre de chanteurs et de

musiciens émérités" aécoñfént avec un
zôlo des plus lousbles, avfôur du R: P.
Garceau, qui se dépente, mais non sans
succès dans la direction den préparatife,
Leacartes d'admjesion sont déposées chez MM.Boucher, Lavigne & Lajoie,

rue Notre-Dame etPrince,me St Jean.
. s
met

Yo grovedsPlineylvante. Grand incendie de In rue
Nt Jacques

tVoles d'outres détails, Ceux qui ont
fait les plus grosses perles sont probe~
blement MM. Lavigne, Bourgeau el

Mepremier perd à ès 930,000remier per pr ,000,
ot Tesseconds 875.000"Les chiffres eni-
vants doauvent une idée à peu près-
exacte des dommages des autres sinie-
trés. -
MM.J.B.Ménard,& cie manuioturierv

de formes pour chapaux et casques,‘
$5,000, W. Moquin, $5,000 ‘ Canadé

Wm Ackerman intre, $8,000, Little
& Lane, graveur,4,000, Girice Tétu
& Cie, agents manufacturiers $10,000;
+ American Cigarette Factory ” $10,000
Lamarre & Cie, immprimeur $3000 8
H & A Ewing, de ‘ Montreal Coffee et
Spice steam mill,” oat éprouvé de
grands dommager, leur stock est pres-
que détruit perl'eau et la famée.

L'établissement de M. W. O. N.
Parker,tailleur, est aussi endommagé
pard'éau et la fumée.
Jord, propriétaires i
dommages causés de la même manière,
MM. E.J. Furnisa et Cie, $10,000 à
peu près, MM. Buehnall et Cie,- toar-
chand d'huile, ont aussi: éprouvé des
dommagea de plusieurs mille prastre
par J'ean et la fumée ct même un peu
yori fade, cee

i 1.68 ASSUBANCES

! MM. Bourgeau et Héron $4,
Liverpool, London & Globe, 89, i
1a North British, $1,000 & la Québec
sur le stock, $4,000 4 in Queen, $5,000 4
ls Guardian, £1,000 à Ia Phœnix of

on. . ‘
M:Lavigne, $1,500 à l'Atlas, $1,000

a1 Gitte $050 & Ia British Ame-
rics, 82.000 à ja Commeréial ‘Unton,
$1,500 à la National Ireland, $4,000 à
la Glasgow. et London. La bâtisee est
assurée $11,250 à la Royal.

- M. C. Téfu & Cie, 4,600 &la Royal
Janadian,.$5,000 à Ia Commercial

nion. . CC IS
“Le stock de Mi Wall; $2,000°3 1a
même assurance.
M. Farness nous à dit que les dom-

de médecines,

les assurances. : Ce
MM. Cowing, 4,090 à la Liverpool&

London & Globe, $5,000 à la Phonix,
$5,000 à ia Guardian eur la bä-
tiese, $3,600 4 Ia British America,
M. Daffy, $2,600 à la British Americas,
$3,000 à la North British, $1,000 à la
Québec, $2,000 à la London, $4,000 à
ls Phœuix, $3,000 à la Guardian. .. :
M. Prait $6.000 à la Citizen, $10,000

3 laGlasgow & Londou, c’est pour les
lâtiages.
MM. Savary et Trenhoime $2,500 à

Ja Citizen, $1,600 à la Glasgow & Lon-
don, $5,000 dans d'autres Çies Améri-
caine.
« American Cigar Co.” 81,000 a la

Laocashire, M3. Dion $300 4 Ia même
assurance. ;
Samedi matin, ies membres des di-

Yerses Cies d'assurances ee sont réunis
pour discuter l'opportunité d’êle-
ver le prix des lioes  d'as-
surance, à la vue da [immense
incendie, et de Ia perte de plusiewrs
boyeaux do la brigade du feu qui
étaient, soient crevés, soil en mauvais
état, par suite de la glace qui les rem-
p'iasait, etc.
L'opinion

vait encore

rances.
A 10 hra de l’avant-midi les assu-

tances eurent une entrevue Avec le co-
mité.du- feu qui B’entendirent ensemble
pour démanderl’aide de la brigade par-
ticulière du Grand Tronc, du Pacifique
et de ln wanufacture de claques en cas
de danger. Co
Au moment de metire sous presse,

lez ruines sout encore furygnfes,et l’on
est oncore face du théâtre du_ sinistre
avec des boyeaux prêts À lancer des
jete d’eau en cas de danger. ;

générale a été u'on de-
lever le prix % Jes Aseu-

i

Cts be AE Slee 55 ewsdu
L'Œuvre;de In cathédrale.

22m158

Les messienra. autorisés recueillir
les étrannes. de Ja Cathédrale, sont
munie d’unecariéportant le“aceau de
l'archerêché et indiquant la section de
la ville À visiter. Ils porteront le. frail.
de leurcollecte à Mgrl’Archevêque qui
lesrecevraan salon de l’archerôché
diianäbe, 99 janvier; de 2 bra pm,à $
re p.m,’ .
Prière à tous ‘de donner un centin.

Une messe sera chantée à à la. Cathé-
drale, le 2 février prochain,-à 9 hrs
a.m. aüÿintenlions des donateurs.

ghary —Communique.

 

—Un affreux accidentest arrivé daus
une férme des environs de Wellaville
(Ohio), où habitent un sieur Drinker
et son beau-père, Samuel Irkit, âgé de
80 ane.”, Tous les eoirs, avant de se
coucher, le vieillard avait l’habitude
d'aller voir à la porcherie ei tout était
en ordre: L'autre soirs il 'a’y. Était
rendu comme d'ordinaire ; innia ne le
voyant pau revenir, pon- geéndre »'in-
quièta Pre mit & sa recherche. Quelle
ne fui pas £a douleur. en apercevant
dans un coinde la porcherie une masse
de chairs saguinolentes surlesquelles
s’acharnaient-les porcs ; c'était le corps
du vieil Irkit. On suppose que lo
pauvre bonhomme, enentrant dans la
porcheriè, aura. glissh et sera tombs ;
commeil n’était plus très iogarabe, il
n’aura pas pu ee relever, et les porcs ne
soot rues sur Ini. Ile lui avaient dévorô
tout le visage et une partie du corpe, et
le cadavre, piôtiné et mutilé, n'avait
plus forme humaine.

 

Ne permetiez pas_.
que votre rhume ee prolonge. Vous
croyezquece n’est rien. Cele peut de-
venir catarrhe, ou pnéumonie, ou con-
somption. Le catarrhe est répugnant,
la pneumonie dangereuse, Is consomp-
tion mortelle.
L'appareil respiratoire doit être tenu
libre de tontes matières Sbstruuntes.
Autrement, gare au dénouement.

Toutes les maladies de ces parties,
tête, nez, gorge, bronches et poumons,

uvent être guéries d’une façon agréa-
le par l'usage de Boschee’s German

Syrup. Si vous le savez pas déjà des
milliers de personnes vong le diront. Ilg
ont été guéri ainai,.!“ et le;sa par
eux-mémes,”. “75iaaculement bou-
teille;'chez-tons les pharmaciens. ,;-

: il
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LESLOUE DE CLRTRE POURLE POI
GUERISSENT

lemal de téte et | t tous bones Voaanee
après le a . Douleur qn}

Fati
1 , ole,

Gd que [sur plus grand suoccéa sit acd r

:- LE MAL
de tête nerveux bille t

teeES coneleD *
3 maladie ee pa

re «e l'estomac, stimu-
sting, Bi elle gué-

DE TETE
je seraient enoare inestimabl

users de cette maladie; maishouretsemaut
que jeurs buns effets ne s'arrêtent pas là. et

on feront une fois usage tronveront

£5 vedpiasàpéreGat Tattyvou 8 .

Après tout le mai à3 tête

. NERVEUX
où biljeux est le cauchemar de tant d'existence
que c'est danf ce cas surtout que nous vantons
nes-pilules. Nos pilules guérissent tandis que
d'autres ne font [ian .

tits Pilules do Carter poule foie son
très petites ct êrks faciles À pren ne ou
deux sont une dose, Elles sont strigtement vé~

Eetonybonyqui ssfontaeEnpole deong coax qui ea fun n fole de

partout jougaverévarmalle. Adrasosea. par e.
n hy TEXDARD À noce
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Carter Medeeine Co.,
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PETITESNOUVELLES
“ Accident

James Anderson, cosher de place
s’est cassé une jambe hier après-midi
en descendant de voiture. Tranaporié à
l'hôpital général.

Gelé

* \ Samedi soir vera 84 hrs, on a trouvé
sur la rus Ste Catherine, un homme du
nom.de J. Shelly, cordonnier, qui avait
unsmain gelée. On a conduit le mal-
heureux à £a réaidence, rue Wolfe.

Belto Cérémonie

Jeudi prochain, À 10 houres de l’a-
vant-midi, 11 y aura une Lelle cérémo-
nie A Péglise Bt Pierre: M. et Mme
‘Stanislas L’Archevéque renouvelleront
leur mariage a l'occasion (lu vingt-cin-
quidme anniversaire de leurs époueail-
les. Il y aura office divin, et un eermon
de circonstance eera prononch par le
RB. P. Ernest Deejardine, 8, J., qui est
parent dela famille.

;  - Emccudles Ç

A 8,45 hrs a.m. hier, un incendie
west Uéclars.dans une loutique de for-
eron No 197 rue des Fortifications.
eu de dommages.
—-Une alarme gonzéeà la boîte 26 a

aussi appelé lespompiers, hfer, pour
un commencement d’incendie. Pas de
dommages.

 

 

 

UT Mer Clat y sern .

Jeudi prochain, à 2 hrs de l’après-
midi, il y aura À Pasîle des Sœurs de In
Providence, rue Visitation, une jolie

tite searce donnée par les élèves de
Pasite, afic de donnerd ceux qui ne
peuvent visiter le bazar, le eoir, l’occn-
sion ‘de fafre quelque chose ‘pour cette
boüne œuvre. Sa Grandeur Mgr Clut,
Evêque d’Arindôle, présidera la séance.

Avis spéciaux

Tuques en “ Ficgering” pour gar-
ns et filles sont vendues chez S.
arsley à 50 cts pièce...

-—Les Dames devraient achetez main!
tenant.chez S. Carsley des cortets poùr
le printemps, on les vend & prix ré-
uits.

Berlin, 21—L’empereur s conféré à
Sa Grandeur Mer Kopp; la décoration
de l’ordre-de la Couronne. :

—Nous avons pluvieura médicaments
appropriés pour chaque sorte d'asthme
et de bronche. Aussi, noua assurons ls
guérison de ces maladies par l’uesge de
nos extraits de racinages. Portez atten-
tion à nos certificats qui paralfront
les mercredi et samedi de chaque ge
maine. cee
Nous avons cinq sortes d'excellents

sirops pour la coneomption, pour ren-
forcer l’estomac, et, enfin,‘ pour tontes
les maladies constitutionnelles.. ..
Pour les enfants, nous assurons le

auccès dans les maladies de croup, de
diphthérie, de grippe, te. : ;

Nous avons toujours auesi la prépa-
ration pour faire disparaître les poils
dans Ia figure dea dames. Le prix est de
£1.00 et $2.00 la bolte. .

Muze Desuarals-LAoRolx,
1263 rues Mignonne coin de la rce

jvo. YAds- Sainte Rlisabeth, Montréal,
sax_-—————_mmmenmtets

—Ls,parfaite pureté de la “ Imperial
Cream Tartar Baking Powder t
reconnue par tous les principaux mêde-
cins ef pharmaciens. Pat

_1
a

—Lé“mibistré de la gnerre d’Au-
triche est très malade. Il eonffre d’une
hernie#, * - or

Nd,

HORAGE PEPIN, L. D. S.
.,  OHIRURGIEN DENTISTE :

1689, rue Notre-Dame
Sèmeporto à l'«st de la Côte St, Lambert,

.. + MONTREAL ; :

Dr. À, J. B. ROLLAND
Maladios deu Oreilles, duNez,
deu Gorge et du Larynx.

CONSULTATIONS :—Tous les
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Lettres politiques,
(Do L'Univers.)

M. do Bismarok n'a pout-ôtre
jamais joué un rôlo plus onvorte-
mont criminol quo pendant la criso
qui vient de causer uno ei vivo
émotion et qui n'est pout-âtre pas

 

 

¢ encore terminée. A propos d'un
mouvement de troupes tout à fait
insignifiant, il & fait jetor l'alarmo
partout, jeté l'Autricho dans une
Ospèco de fièvre, spéculé sur toutes
les passions ot mis l'Europe à doux
doigts d’une guerro qui, nul no lo
sait mioux quo lui, ontraînorait
pou à peu toutes les puissances à
de lonya et terribles massacres.
Je dis qu'il e’agiseait d’un mou-

vomentinsignifiant :Sles journaux
officioux prussicns ont on effet
avoué quo l'état véritable des ar-
memonts russes sur la frontière
était connu uis temps. Ila
dons fallu un dosseln pémedits
d'exposer l'Europe à tous les hia.
sards d'une guerre effroyable, pour
faire pousser tout à coup des cris
d'alarmo que sien no justifiait. LI
les a fait reduubler jusqu'à ce que
les pouples autrichiens fassant
Émus, jusqu'à co que los Magyars
aiont perdu toute prudence, on un
mot jusqu'au moment où il aurait
suff de la moindre étincelle pour
‘tout mettre on feu.

Rassie, le tranquille bon sens de
l'empereur d'Autriche, la froido
raison ot le sevoir faire du comte
‘Kalnocky n'ont pas été de trop
pour empêcher un éolat qui sem-
blait inévitable .

Il faut du reste que lo chance-
lier prussien ait une conflanco illi-
mitéo dans la sottise allemande ot
dans l'effet contagioux do la peur,

ur avoir ontrepris cotto iacroya-
ls campagne.
S'il y a uno Choso cortaine, évi-

dento, claire comme le jour, c’est
qu’un hommo sensé no pouvait
pas croire un soul instant à l’inton-
tion de la Russio do &0 préparer à
une agression contro les coalisés.
Or, o'ost uniquement sur cetto hy-
pothèse/absurdo qu'ont été basés
tous les articlos alarmistos jotés
daus lo mondo par la prosso al!e-
mande.
Nous avons tous vu à quoi point

leurs ridicules tirados ont ému
los esprits, ot la moitié de l’Euro-
po a pu vérifier, uno fois de plus,
quil n'y a rien qu'on ne puisso
fhiro croire d ses compatriotes,
L'emperpur Frangois-Josoph ot

les grands dignitaires do sn cou-
ronne ont seuls, ouFre uo souls,

d6 lear sapg-froid. 11 lour était
cilo do voir quo les dislocations

russes, qui leur étaiont connuos
commo aux Allomands dopuis
longtemps, n’avaiont aucunement
lo caractèro d'une menaco. Ils ga-
vaiont qu’ils étaient prêts do leur
côté d'ano fagon trds sullisante,
Ils.n'ont donc, ni convoqué les
Délégations, ni pris des mosures
très excoptionnelles. Lo peu qu'il
ont fait parait avoir été surtont
uno concession à l'opinion publi-
que ! Malgrétout, lo péril ‘était
grand ot est loin d’avoir cessé
complètement, car il cat reconnu,
en Autriche, quo is Galicie ne
pourrait se défendro, lo cas 6ch6-
ant,quo par uno attaque portéo sur
le territoiro ennemi. Dans ces con-

ditions, une alarme exagéréo peut
toujours déchainer la guorro avec
‘1a plus grande facilité,

Sa outre, il y a des impationts
partout et los Magyars, qui joncnt
un.ei grand rôle en Autriche, led
sont par tompéramont; .ils lo
sont surtout par haine ot par es-
rit do vengeance, dos qu'il s'agit

Ses Russes. Aussi los journaux de
Poat ont-ils tonu parfois un langa-
o d'une violonco et d'une impra-
enceinexcusables. M.Tieza pa-

rait avoir été plus raisonnableque
la plupart do sos compatriotes,
mais vous avez vu aveg qu'olle in-
sistanco on a parlé a plusicurs ro-
prises du romplacemont du comte
Kalnocky par le trop célèbre An-
drassy.  C’eut été romplacer un
homme habile ot sago par un éser-
volé, et cos bruits oux-mâmos
montrent que, si los dangors ont
été évités ou du moins retardés,
on le doit on grande [partic au
comte Kalnocky.
Dans ma dornièrelo jo vous

oxposais, à Litro d'hypothéso, la
terriblo situations où pouvait 50
trouver l'Autriche, si la Russie
songcait 3 fuire uno pointe on Bul-
4110.
Il n’on était rion heurcusement

ot, malgré los poreévérantos tonta-
tives do M.do Bismarok; malgré.
les quotidionnos absurdités do 608
journaux sur “ lo parti do la gaor-
ro " cn Russio, sur “ les ardours
du ponslavismo ”, sur “ lo mouve-
mont d’opinion qui pout ontraîner
lo czar '% on viont de voir, uno
fois do plus, qu’ello est la pationco
do l’empereur Alexandre ut com- bien il désire pou do mottro la

Ls calmo imperturbable de ls |

paix en dangor par son iniliativo.
38 régorvo, en présonco do la quos-
tion bulgare ot des provocations
continuellos do la politique austro-

| honyroise, ot vraiment digne do
tout élogo ; mais c'est précicé-
ment ello qui oxcito la farocur do
M. de Bismarck,
Co n'est pas parce que lea Rus

8c3 poussent à In guerro qu'il est
irrité contro eux ; c'ost parco quo
lo.czar se montre do plus on plus
résolu à no pas Ia risquor à propos
de la Bulgarie.
Au commencement do Ju récen-

te alerto, les journaux nllomands
parlaient pou do la «uostion bul
garo. Ils ont ensuito ontropris d'é-
tablir quo tout lo trouble venait
de cotte question. La Gazette de
Cologne u répéts res insanités on-
lomnieuses sur la famille d'Or-
léâns; olle a drèssé un aoto d'ac-
Guastion qui, en‘ fuit, inoriminait
tout autant l'Autriche ‘que les
Cobourg ot que les régonts Lulga-
res oux-mêmes. Les officieux vien-
uois ont répliqué, non sans hu-
mour, quo la question bulgare
n'était pour rien dans co qui se
passe actuellement.

C'est vouloir trop prouver, car,
mêmes'il ost vrai que la Balgarie
n'ait pas été mentionnée JA propos
de tous 603 armements et contro
armements, il n'en ost pas moins
vrai que Ia politique autrichienne
an’ Oriont ost la cause première ot
persistante do Ia situation péril-
ousooù leurs rolstions mutuelles
mettent désormais et l'Autriche et
la Russie.
Mais il très possible, il semble

mêmo probablo que cette fois la
Balgarie n’ait pas été la cuuse im-
médiato de tant d’agitation. Il mo
paraîtcortain quo les dislocations
russes n'on pas mémeeu pour bat
commael'on dit les organes bismar-
xicne, de peser sur l'Autriche on
vao d'ano nouvello action, diplo-
matique ou autro, concernant cetto
malheureuso question. Mais alors
pourquoi tant do tapago ? .
La vérité est quo M. do Bis

marck a éprouvé un véritable
échec dans ses efforis pour rappro-
Ia Ruasio do la coalition. Il avait
tout mis on wuvro pour ocla,
mémo la fimouso fantasmagoric
dos pièoes falsifiées. Us, lo chanco-
lier n’est ni habitué aux échecs
ni surtout d'un naturel patient. Il
s’est abandonné à un véritablo
mouvement de colèro ct il 4 voulu
peser sur la Rassio. jou dangereux
en tous, auquol il ost inconcovablo
quo l'Autriche ait consonti à so
prêtor mêmo soulement on appa-
rence.
La Russio répèto sur tous los

tons ot montre cn toutes circons-
tancos qu'elle no veut d’autro po-
litique, duns l'état actuol do l'Ea-
ropo, quo colle do [a main libre.
C'est co quo M, Bismarck ne pout
supporter. C'est à vrai diro lo ren.
versoment do sos calculs les plus
constants, do coux auquols il to-
nait lo plus.

Il a toujours chorché, prosquo
uviquement cherché à isoler la
Fränte. “ Or, quoiqu'il sacho aussi
bion quo nous qu’il n’y a pas d'al-
lianco entre Ia Russie ct 1a France
il no pout pas ignorer que, si 'uno
des doux était attaquée, l'autre no
pourrait so disponsor d’intervonir
activoment à un momant oa l'au-
tro. Il no doit mêmo pas so dissi-
mauler quo c'est sa famenso coali-
tion qui a lo plus contribué à ron-
dro cotte éventualité inévitablo.
Il a donc commis une fauto, ot ls
conscience qu'il en n n'est pas faite
pour lo rendre do meillenr humour.
Il a beau répetér, avec son front
d'airain, que Ia coalition n'est quo
pacifique, n'oxisto quo pour la
paix: il ne trompo personne, sur-
tout on Russia.

C'ost passer touto permission
quo do prêtor auccossivemont dd:
intuntions ugcossivos à tous Ros
voisins, tout on-dieant d'an air
contrit: “ J'armo aussi: mais
moi, c'est autro choso ”, Il prâto à
riro, ot les voisins sorajent fous s'ils
ne 50 préparaiont pas à tout évèno-
ment.

Il faut lo rediro à sntiété: toute
coalition est une menaco ot elle
appello uno contre coalition, C'est
un axiomo quo rion n'ompôêchera
d'êtro vrai. ;

‘Touto coalition ronfermo donc
lo gormo d’uno guerre qu’une con-
tro-coalition pout senl ompêcher
d'éclater, ou au moins rotardor au-
tant quo iblo.
Notro malloureux étet répu-

blicain ost un lamentable obstaclo
à la formation offective d’uno con-
tro-coalition immédiato; mais
l'existence do la coalition rempla-
co jusqu'à un cortain point co qui
nous manquo : ollo contraint les
Russes ot nous do consorvor les
mains libres pour pouvoir agir do
concert à l’occasion. En co sons,
Ia diplomutio russe a parfaitomont
raison do diro quo la politiquo ot
l’attitudo aotuello de la Îlussio
sont uno bion mo:llouro garantio
do paix quo Ia coalition taut van-
Léo.

L'attitudo do ia France (jo ne
parle pss soulomont do son gouve-
nomont) a été oxcollonto pendant

‘

 

cotto chaudo alarms of a prolai:
uno ssjutaivo impression, Ello a
montre un calmo qui indiquait lo
sontimont do as forco. Ello n'a ru-
mué ni un soldat, ni un fusil; o'lo
& jiaru s0 désintérosser de co qui
80 passait à l'Est, et copeniant on
sentait à morveill> quo si Ia gusrro
élatuit sur un poiat quolconquo do
l’Earopo, toat lo moudo arrivorait
À s’on mélor, C'est hion la contro-
coalition muc!te, non écrite, qui
existo uniquoment daus los c:prits
et dans les cœurs ot dont le véri-
table autour est M. ds Bismarck
avoc sn coalition.
Cast 13, jo lo répdto, une dos

moillouros garanties do la paix.
B, D'AuinEevar,.

 

Bien de plus facile
que d'acheter des fourrures maintenant,
on peut 5e procurer une belle pelleterie,
bien bon marché, payable à Ia cemaine
ou au tmois, chez

Cuas. Dessanpixs & Cie,
No. 1637 rue Ste Catherine,

Aux 3 Chevreuils,
Montréal.

Avis aux mêres

Faites e du Trésor des Nour
rices du Dr Picanit, pour les enfants
dont la dentition s’opêre, et dont l’épo-
que est si fatale à des miliers. Il pro-
uit un sommeil naturel. Il e6t aain et

profitable, II est agréable à prendre. Il
est itement inoffensif. I! guérit la
douleur instantan&ment. Prix, 250 ls
bouteille. 20 juillet 87-1a.

 

-—Âchetez vos capots de chat eauvs
ges chez Francœur e: Ste Marie et sau
vez 25 par cent, 1499 rue Sainte-Cathe
rine. joo

£3

É
LA GRANDE INVENTION

POOR LAVAGES FACILES
Avto Enn dnro ou douce, chande nou

froide, nans tnjurier nl res
malus, n£ ses Ctoffen

Halle famille peuvre o7 riche tu: sauralt
s'en passer.

—_———

  
Vendue ches tous les éplciers, mais gare

me viloe imitations. LA PPLAHLINE tat
abrigzée que par
JAMES PYILE, New-York.

In-Imy-1% maf

GRANDE VENTE
A BON MARCHE

mi

Eo CIND- MARS
No. ‘21165

Rue Notre-Dame
Méduections extraordinaires sur

tontos Ros marechnuiises,
 

Un lot de Chemises cu Eniue, (job)
vendus à 25 pour cuat en dessous da prix coù-

nt.
Un lot de Cornu et Caleçons à 2° pour

cent en dessous do Ja valeur.

Un jot do Bas et Chausgous flaine] pour
la mcitié de leur valeur,
Milton pour robe. Drap Qui et fleuri. Tweed

Canadien tout lainr, etc. cte.. vendus à graz-le
sacrifices
Enfin toute ls balance de nos marchandises

en laine quo vous donnerons à 3) pour cent en
dessous du prix coûtant.
Nous trouverez aurei Crétonnes et Nettes à

Rideaux. Tapis de tuates sortes, Prélarte.
Tolle. Cotunnadey,otu., etr, chez

E. CINQ-MARS
2146 Rue Notre - Dame,

Enseigne de la Boule d'Or.

Un tailicar est dans l'éta!liseement.

Ti Ses) E. CoM.

Maison de Sante
Pour LES ALIÉNÉS ET LES Er1

“ LEPTIQUES, ETC., ETC,

—S80US LA DIRECTION DEB—

FRERES DE LA CHARITE.

uelques las lola. l’églico de la
isMarBl MCSeNt

église prde Montréal P, Q. PR
12 eSACT

 

 

      
(ET TAenhf

ft;

La plus Pare, la plus Forte, la Meilleare
NR COXTEXANT Ni

Alnu, Alamoniag,Chanx, Phosplinties
on autres mntitres nuisib)

, Ont.

Fabr's de la ¥ Colabrate | Ropal Veust Niven * E,W. GILLETT,4 0.8%1



 

L’'ETENDARD, 23 JANVIER 1888.

  LE PANORAMA DE PARIS
Lo troisième envoi de notre

“Panorama do Paris"étant épuisé,
nous avons télégraphié à Paris
l'ordro do nous ou expédier plu-
siours milliers do copics,
Le succès ingni, sans précédent,

qui a Cucucilli notre primo, nous
L pris vu dépourvu, nous no comp-
tions pus sur de ei nombreusos
demandos,
Nous prions donoinstammont nos

abonnés qui n'auraient pas regu ln
primo, à laquelle ilsont droit on
payant UNE ANNEE D'ABON.
NEMENT D'AVANCE, do pa-
ticnter encore quelques jours, cor-
{sions qu'ils eont do posséder ce
grucieux chef-d'œuvre roprésen-
taut fidèlemont la grande capitslo
do la vieilio France.

Encourugés par co brillant ré-
sultst, nous préparons, spres l’épui-
sement du ‘Panorama de; Paris,”
une autro maguit«uo primo qui ne
lo câdora on rieu à l'autro et qui,
croyons-nous, aurs lomème succès,
si ello no lo dépusso pas.
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Le Pape et la Questien
Romaine.

La paix reflet du ciel, c'est la
joio, c'ost In prospérité, c'ost ls vio
ot lo konhour des pouplos comme
des individus, ‘l'ous on reconnais-
sont les bienfaits, tous désiront
l'avoir et In consorrer, mais, chose
curicuse, tout conjuro contra elle,
tout tend à l’amoindrir, tout se
ligae pour nous l'enlovor.
‘Qua'y util do plus propre à Ec-

mor le troublo daus los esprits que
ces bruits de sguorro répétée, cha-
quo jour, par tous les échos? Qui
peut eo vanter d'ôtro sans émoi,
lorsqu'il cet convainou quo lcs
grandes uations do la torro sant
toujours à la veillo do s'’ontr'égor-
gor. On lo eont, on lo voit, lo pré-
sont cst plein d'inquiétado, ot l’a-
venir menaçant.

Il y & uno causo à oet état de
chose. Un momont do réflexion
suflirait pour la découvrir, et un
pou do bonno volonté lu forait dis-
paraître. Lo mulhour, c'est quo
wouto I'attontion des souvorains ot
des gouvernoments, ost absorbée
par des ricne, des_chosos insigni-
fiautoe, quand o:cs no sont pas in-
justes ou anti-socinles.

S'agit-il, par exemplo, d’un petit
Coin do terro on litige, do suito
tous les rossorts do lu diplomatio
sont mis on jou, ot l'on no orain-
drait pas do mottro tout à feu ot à
sang pour s’on ussuror la posses-
sion ou lo protoctorat ; mais est-il
question do lu plus justo, dola plus
noble des causos, où no romuo
même pas lo potit doigt, un sou-
riro de dédain pout-8tro, cat tout
co qu'on aura do mioux i faire
pour olle.

a
Il est assez naturel, d'ailleurs,

que lcs souvorains, qui ne recon-
naiseont pas l'autorité spirituollo
du Pape, lo voiont, avoc indiffé-
ronce privé do son pouvoir tempo-
ral.
‘D'an autro côté, n’ontrevoient-

ils pas pans inquiétudo, quo son
igflacnco imorala sur los peuplen se
oraif besuconp plus  vivément
eontir, s'il ropronait los 16nos de
son gouvornement tomporot ? Un
œil oxorcé pourrait pout-âtro lire
cotto craluto jalouso cnfouie zu
fond do lour cœur. Cur, après tout,
que sont ila? Sinon do saarildges
usarpateurs, daus lo domaine spi-
rituel, do l'autorité supfâime qui,
de droit divin, no pout appertonir
qu'au Vicairo do Jésue-Clrrist.

Quoiqu'il on soit, s'ila lo van.
laiont, ils n'auralont quo oo seul
mot à diro à l'Italio: restitacz ! Et
l’univers catholiquo serait ravi do
voirl'orguoilloux potit“roi Ium
bert, pâle el tromblant, so mottro
aussitôt à l’œuvro, détachor do sa
couronno lo itouron dérabé, ot lo
romoitro promptoment. à. Léon
X1TI avoo forco révéroncos.
Lo dirout-ils ca mot? 11 n'cat
uéro probable, Los dostitutions
réquontos do hauts fonctionnairos,
qui ont l'audaco do sc montror pu-
bliquoment favorablos à la rostau-
ration du pouvoir tomporel, nous
lnissont assez voir leurs sontiments
à cot égard.

xu
Muis on dira peat-Gtro que la

bionvôillanco qu'ils ont témoigné
au St Piro, ainsi quo les présents
qu'ils lui ont offerte, 4 l'occasion
do on Jubilé, sont un bon signo,
Sans douto quo s'ost un bonsign:
C'ost un eigno qu'ils cont polis, 9
qu’ils savent observor l’étiquotto
entro souvorains. Oa pourrait on
sugurer plus favorablomont s'ils
n'avaiont jumuis agi do la sorte
aveo lea autres. J'avouorai cepon-
dant quo la Bagosso ol la majosté
du Papo régnant, ont dû apéoiale-
mont forcor cos potontats à cour-
bor le front dovant alles,
Le plus beauÿondeau, un cadeau

vraiment royal, un cadoay qui eût
témoigné hautement do la siucéri-
té do eur bienveillanoce 3 l'égard
de Léon XIII, elit été l'acto

punimn de lui faire rogtituar
ass Etats. Cortes, ils n'avaient pas,

offront tous les jours à l'infernalo
divinité dn libéraliaeme. Cotte ido-
lâtrio lour est chère, voyez-70u8;
c'est un précieux héritage qui
vient de lours ancôtros qui, cux,
l'ont acquis su prix do lour famea-
eo révolte contre l'autorité spiri-
tuollo du Vicaire do Jésus Christ,

«=

Léon XIi1,lo Moiso de nos jours,
s'est adressé do la part de Dieu
aux Pharaons de 'Earope. Déli-
vrez-moi et mon peuple, lour a-til
dit, do In sorvitude de l'injustice et
de Ja perrécntion, Faitos restituer
à l’Eglito de Jéeus-Christ los biens
qu’an roi spolisteur détiont gscri-
légement, car, la paix no pourra
qu'à co prix régnor dans vos roy-
aumos lls ont fait la sourde oreillo.
Pondant lcs dix dernières an-

nées, Dieu les a frappés do nom.
breux ot terriblos fléaux: épidé-
mies, trombloments de terre, inou-
dations, incondios, offroyables
tompôtes, désastres sur torro ot
sur mer, otc. Rien n'y a fait, ils
n'ont pas bronché d'anv ligue.

Artondront-ila, pour so décider
) à accomplir cet sole de Justice, que

I'ange de la guerre ait passé, ot
uo, do eon glaivo étinoulant, il ait
mmolé à Is colère du ciel los plus
énéroux défenseurs dos royaumos
o l'Europe?
Quoiqu'il arrivo, il ost consolant

pour nous de ponter quo l'Eglise
ôt lu Papauté, toujours guidées ot
protégées par Dieu, sortiront Lien-
tôt glorieuses ot triamphantes de
l'océan d'éprouvos qu'elles traver-
sont aotuelloment.

DoLLaRD.
rep

tE CHEFDE POLICE
O'ust aujourd'hui quo les éuhe-

vins de notre ville vont être appe-
lés à fixer lour choix sur celai qui
dovrs remplir l'office de chef do
police. Tls ne sauraiont apportor

importanto nomination. Qu'on se
lo rappollo, los circonstances sont
telles, qu'elles nécessitent un
homme parfaitement qualifié, sous
tous rapports.
Nous ayons déjà exprimé notre

opinion sur les divers candidats,
qui briguentles suffrages. Suivant
ous, aucun n’a plus de droits à co

poste quo M, McGown. Aucun ne
possède autant, ni de meillenros
qualifications quo lui ; now
croyons l'avoir démontré an-dolà
do tout doute possible.
Encoro uno fois quo coux qui

doivent, au nom dos citoyens,
qu’ils représentent, donner une
solution à Ja question, réfléchissant
bion sur l'acte qu'ils vont accomplir
et qu’ils no consullont on cette
affairo, que les véritables intérôts
do lours constituants.

Inatilo pour nous de dire qu’ils
no doivont, dans tous les cae, au-
cunomont ratifior lo choix du co-
mité do police,
L'honnour do Montréal cst on

jou, ot il ne faut point quo l'on
puisso dire qu'il a fallu chorcher
ailleurs quo parmi nos conci-
toyons, un hommo possédant les
ualités nécossuires pour faire un

fon chef do polico,
Draillours il n’y a pas ici qu'une
uestion do closher, commeo quos-

tion do fait ML. McGowan l'emporte
sur M. Hoigham, tout autantsinon
plus que surlos autres,

loigham, dit-on, à pour lui
l'expérionce. II a déjà fait partie de
In polico de Québec. Cost pour
cola qu'on lo recommande. ML.
McGown a aoquis tout autant
d'expérionco ot eur los lieux
mêmes où il faudra quo cotto ox-
périence g'exorce. Il connaît
dono mioux los devoirs do la
charge qu'il sollicite. Tel pout
avoir toute l'oxpérionce qu'il faut
pour fairo un oxcellont chef do po-
î00 à Québec, ui no soit pas soffi-
sarmmont qualifié pour remplir los
mômos fonotions à Montréal,
Uno autre considération. Il im-

ato quo le fatur chef soit, ot
c'est le mains quo l’on puisss exi-
cr du conseil, canadion-frangais
t catholigua, pour ceito ra

bionsimplo.quoMontréal est une
ville canadiénno-frangaisa of ca-
tholique.
Los jouruaux anglais nous ao

ousout d'intolérance ue nous
soutonons cetto prétention. Mais
quel est colui da lours compatriotes,
au conscil où ailleurs, qui t
tt a voter pour in canadien.
tangas¥

Trop ~parlernuit>
Notro excellent confrére de la

Férité publie 4I'adreaso “da
nal des Trois-Rivéres la “note  sui-
vante : *

** Lo rédacteur du Journal des
Trois-Rivières croità propos do ter-
minor uno ospèco do scio à notre
adrosso par ces mois : “ Mais Don
Sarda n'est point un national.”

* Nous croyons connaître mionx
que lo rédactour du Journai l’il-
Justro écrivain ospagnol. Non sou-
lemont nous avons lu, relu at mé-
dité son ‘livre : Le libéralisme est
un péché, nous avons l'insigno hone
nour dé correspoudre avon lui ot
do rocevoir, on échange do. la Vé-
rité 1a Revista populdr ; ot nous
sommes on mesuro, d'afitmar que
Dor Sarda n'ost pas un bleu, c’est
ddire un céonseruateurlibdral
comme lo sont les. chofs politiquea
que, lo Journal des Trots-Rürdrés
suit aujourd'hui, après lés avoir
combattus avec nous,

“ Don Sarda ao mot an-dessus ot
on dohora dea organisationa pure-
ment politiques. La doviso do sa
rovuo ot : “ Nada, ni un pen sa-
miento para la politica. To do,
hasta el ultimo aliento para la Re-
ligion—Rien, même uno pen-
séo pour la politique, Tout, jus-
qu'auderniqr soupir pour ls reli-

do plus bello oocasion, do lui offrir;| ion.
ce magnifique présont. Heurouse- |.
mont qu’il on ost ost oncoro temps.
Fasso lo ciel qu'ils so. décidentÊ LR

I .
Mais ici, so drosse devant eux

Penivremont de l'oncens qu'ils

june machine politique.
un obstacle quasi insurmontable: |!

“Il vout que la politique soit
catholique ; maia condamne,
ceux qui voudraient faire de la,
religion otde l'autorité des évêques

‘‘lbveut nohsexver sa lité pour la plus grando gloire do

Li

trop d'atlention ot do soin à cotto 87

Dieu, il veut lu conserver par l'P-
glise ot pour l'Eglise.
“Il ost donc national comino

nous le sommes, ot commel'éteiont
les rédactours ot inspirateurs du
Journal des Trois-Rivières avantlo
jour néfasto où ils eo sont luiesé
abeorbor par le parti libéral-con-
servatour.”

“ Le Journal joue de malheur, Il
no s'attendait pas sans doute à voir
rotourner ainsi contre lui-même
les traits qu’il oroft lancer d'une
main ¢i sure. Trop parler nuit.
 

 

A travers la presse

Soixante-deux comtés du Dako-
ta sor un nombre total do (8 ont
voté non confiancedans lo wbis-
koy.—Le Globe.
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Les dépêches annencent quo M.
Parnoll a décidé d'abandonnerlo
Bystèmo d'obstruction parlemen-
tuiro et qu’il n’entravors plus les
débats daus ls chambre des com-
munes, commo cola se pratique

sible, naturellement, de connaître
maintenant los motifs do sa déci-
sion, mais il ost vraisemblable do

Bleterro et du monde ontier sur Ia
quostion Irlandaise. Avjourd'hoi,
les parnellistes no eont plus isolés,
ils possèdent los sympathies de

raitplas de tort que de bien,

i ’ ws -

Le Stär siganle le fait que nom-
bre de gens Ayant les moyens de
payer les médocins, profitent des

ponsaires publics pour recevoir
dos soins ot des médionments

atis, 2
“ Sans doute, la choso à lieu asses
souvent, mais d’un autre côté, il
no faut pas oublier que los plus
misérables no sont pas toujours Îos
plus mal habillés ot que nombre
de “pauvres en habit noir” se
laissoraient plutôt mourir que de
recourir à la charité publique, s'il
leur fallait pronvor leur pauvreté
avant d'obtonir du soulagement,
Lo plus charitable serait donc

do ne pas tonter de réformes de
co côté.
La vanité publique gcra toujours

uno saufgarde suffisante pour le
Ipédevin en co qui rogarde ses ho-
noraires,

Commerce et Finances,
La semaine cemmerciale

  

 

Montréal 21 janvier 1888.
La semaine qui vient de s’écouler a

êté tranquille ; le mauvais état des che-
wing ayant smpdché daus une grande
mesure le mouvement de distribution.
Les remises en Ont aussi souffert, quoi-
que le commerce en général n'ait pas
encore lieu deee plaindre. Le trafic des
chetnias de fer indique un mouvement
actif des produits et des objets manu.
facturEs ; les entrées pour la consom-
mation faites à la douane de Montréal
pendant le mois de décembre 1887
donnent un total légèrement inférieur
à celui de décembre 1886, et supérieur
d’a peu près autant à celui de décembre
1885 ; elles semblent tenir Ia moyenne
entre lea deux aunées précédentes. Il
a eu une augmentation sur 1885 dans

es importations de fera et aciers, de
evieries, de vins eL liqueurs de verre-
ries, de produita chimiques, de fruits
verts, de bijouteries et de papier ; mais
les importations ont diminué en livres,
farines, cotonnades, objets de fantaisie,
fourrures, chapellerie, cuire, huiles,
sucres, sirops et melasses et marchag-
dises diverees. Les matières’ premières
entrant en franchise sont en augmenta-
tion eur 1885 et eur 1886.
Voici d’ailleurs les chiffres pour ces

diverd articles :
Commerce de Mon(réal

La valeur des marohandises entrées
r la consommation durant le mols
Décembre 1887 a étéde 1wore ig ede AE

Cuir et articles
en cuir, autres:3 42, 83 903

Liqueurs spiri-

 

tueuse vy... 23 a * 2 58
VinB..00.0.000s 37 © 24 964
Sucrea.... uae. 608 333: 304 609
Ci “14 0 7 636.
Tabac manutse- ve
LUFÉ. 00500

Laïnages ..……….
Fruit secs‘ ét

Les faillites semblent diminuer dans

reasent quelques lignïdatiôns forcées,
fans importance générale, dans tes épi-
oeries et les chaussures,

courant :

St. Guillaume.—Zycharie Beaurs-
gard, m in générél, à obtenu un
blai de oréanciers3et 6 mois. avec

garantie.
StJérôme.—L. P. Gailmetts offre à

aan crÉanpiers'550,-dans la piastre,avec
and ent, ;osgeraent. Ae

Bt. Thomas de“ Pierrevilip4Un cur
rateur & pris possession dumagasin.
gEnéral de Jos Raeçoni: ’ =1 1ee ni

nations. de”rareitain8 ens ; passif $3,137.

dopuis déji longtempa. Il est impos-

Diminution..….….......... $ 352,618

; 42
au oh 174893

Voici les nouvelles recueillies parle"

Bedfurd—W. H. Dubruole, mags
sio général a fait cession de ses biene.

Coteau Btation—FEmery Lefebrre,
meyasin général à fait cession ; passif,$3,500.
Lachine —Alfred P’aré. entrepreneur

de transport, à fait cession...
Montréal.—M. F. Cahill, boulauger,

| est en faillite,
B Harkins, marchand de chaus-

sures, cffre & ses créanciers 35 cents
dans la pissire & 8, Get 9 mois,
aus garantie. Passif, $8,400, aotif,

Le stock de Léon Joubert, mar
chand de chaussures, à été vendu mar-
di dernier. Î
A Labelle & Cie, conflseurs en gros,

ontfait cession de leurs biens.
Dancar McCormack, chaussures, a

fait cession de ces biens.
On dit qu’une ou deux autres fail-

lites eont imminentes dans l’épicerie
partie ouert, et que des maieons de
chaussures tont avesi menacées.

ilton— McLean, astigles do
lat eet Wiefie 3 patsif$20,000,
actif à pen près égal,
Toronto—Jaines Nelson,fabricantde

meublés, est embarravsé dans ses af-
fairee, il & Un if de $100,000 et son
actif est estimé à $50,000 environ,

Alcalis—Les potasees sont en hausse
de 100 À cause de la rareié des arri-
Tages ; nous cotone les premières que
lites de $4 10 4 $4 20 les 100 livres.

Beurre etfromaye-En beurre la si-
tuation n’a pao varié ; il n’y spas de

& con-oroire quo c’est paroo que l'obs- demands pour exportation -et Ja
tructi somma ion locale prend ‘es me sures

était attireoma dorAut qualités. Ces qualités sont bien teunes,mais les beurres de ferme sont en gé-
néral négligés par le gros.
Le fromage a Lbaussé de 61 à Liver-
ol, on lopote aujourd'hui Sos 6.

otre mar est assez tranquille, Ge-
pendant les détents At mo

tous los Jo les ot de puissants Gus à leurs prix. Lerisaond
alliés en Angleterre. et une oppo- fromags leur & couté cher, depuis 11}
sition purement factiense leur fe- jusqu’d 12}c, de sorte qui] s’agit pour

eux de savoir oombien ‘ls vont perdre,
#ils ont A vendre de suite; et sil n’y
aurait moyan, en conservant leur
stock, de se rembourser au moins de ce
que la marchandise leur n.côté.
plus oonfants espèrent pouvoir couvrir
même les frais d'en t On de maga-
sinage et l’intérêt sur lé prix.

Il eat probable que ei leur atock ne
leur avait pas couté si cher, la plupart

détenteurs éconleraient actuelle-
ment Jear marchandise Be aétendant,
ès eont férmes”€ se
debit Co Lo ’ pas
Nous colons sur-place: | =: ;

BEURRE …,
Bourreries (Oresmeries)....20 À 2240
Perme : Townehip ..….....l74 A21 6
UF Morrisb 17 &204e
* #7 Broekvills.........16} & 19f0
« Dol'Ouest... 15 186
«  Common.….…....12 &14'c

FROMAUE
‘année, ohoix..113 413

o  18re ali neeyen A113.
Août extra............ llàIl
Juillet fiosone. 10810

Qualité MOYEDNO...21. 01000. 9 à 9

Charbon—Rien de nouveau à signs-
ler Anne Tes charbons Quts ; cependant
si le, tampérature actuelle continue,
comme la contommation est (rds aug-
mentée, cela pourrait créer une deman-
de pour le mois prochain et servir de
prétexte à une hausse.

Les charbons industrielssont fermes
et modérément actifs.

Nousles cotons:

-

Sept. of fie
Py

Btove, Ja tonne de 2000 lb». $ 7.00
3 c “oo 6.75
Eoossais grate «“ 680

A vapeur, Ia tonne de 2240 lbs 6.00
Pictou et Cap Breton... 5.004 5.60

Iln°y 5 que très peu de charbon de
forge sur le marché; on le cote de $6.75
à par tonne ds 2000 lbs, le charbon
Lehigh se vend de $7 4 $7.60 la petite
tonne, ‘

Ouérs el peaux—Aucyn changement
à aignaler dans les cuirs, les achats par
les fabricants de chaussures waug-
mentent pas de volume et comme le
marché est abondamment approvision-
nd, les acheteurs ont tout l’avautage.
Les peaux vertes n’ont pas varié.

Draps et -nouveautés—Jusqu’ici la
saison est tranquille pour ce commerce,
Cependant les voysgeurs qui sont déjà
aur ls route ont commencé à envoyer
des commandes en nombre satiefaieant,
Les prix des principaux articles sont
en général soutenue.

ÆEpicertes—Nous empruntons au J¥iz
Courans as revue en détail des princi.
paux articles de coite branche de carm-
merce : *

vement, dans cette ligne, quoiqueles

ment défaut. Les-remises laissent
un pen à désirer,
les sucres jaunes sont fermes aux

Fix en ba déjd cotés la,semaine.
ernière, de à le livre par quart.
Les auores rafnés dont fermes,mais

Voici la val nelques-upa (lea tans changement, : ts
pringt A ERISÉDEPEcon Nous cotons * Co.
somsBtion bavolr ; 1888-997 Batra ground (monta par ash, Ste.

dress $ SO 4 220 Lump(merorsuy)per quart. 8 re:
a13.988 04216 “ w. hotterGt
otons et arti- - Ce - DOI...

clesen colo: 160 213 . 124 745 Layered{an Gear)par quart.T
Noone108 43 124 18 Redpath gral; el
Veryories ...... 235 813 - 38 883 : . "°
Chapepgux «..,,. 28 15 287 Par lotsde 15 quarts il faut déduire

| Fer, ‘artiolpé. ee 4,20, (à 0ur ces prix: 4 ;
Cem fer. 004 WES 150200| Lowmelassen deu,Barbades ont ai-
Bijoutéries,non- "7 R 20 =." teint le prix que iaions la se.
tres, otc.zic3.c.: UWS  -AX T7O maine dernière ; elles sont cotées au-
-Bottes ct soy 2: 7 1. < 4, + [jourd’hui à 400 à la tonneet 420 au

licraencuir.…. * 3 646 2,33 (q : = 7
es airops sont fermes ; les Bet V B

n’existent plus sur le marché, Les

 

Orgues ....... 308 autres sortes sont cotées:
lANOB....00000 7 14 206 - 13 374 Nousfootons: Là Co

Huile da pétrole, “Ce Sirops : 7 Parquart Par qrl,
napata, etc... 8 633. ,, 9 854 D 3 à. or

Huiles, autres... . 16 430° 8.408 +=oyaseesorscrene SE 3 2
Viandes fraichos ABRaENT 5.

salées, cte.... OG TIT :. B60 Empress cn An
Soie et articles =: .. . 7 RedpathXX X. > 3e.
on soc...| 149744" O4542 ce n=

Lesnoix sontsany'changsment, .

Nolasiler,Ble.rcv...So lal
Amandes } rolleseneuvee 001

Noix de Grenoble. ..+{..222216
"6 dn Brisileeeeserers ves
Peanuls,, cocove messes 0400100
Les raisins de Valence ‘sont’

«
«
“
“
«

THY us

Papierotartile . 96 ao fable son les coteaujourd’hui dé6
en Cr... 1 - Ce +

Artio ey entrant. Boo >518 Je tp,maintlent sa;hangee fonle.
en fanchise,. . 408 G66 . 093 294| OMT 7: - =

Par sad de 250 Ibae.vo$336:
° 00. [11

Jo Haut Canada. La ua F “ec, $0] +... 340

a

Tegagat Jaconfiance publique partes an “ 5 “ wn 345 .
ments survenus. 8 BCD Du. 2° cespese yo

peaude direction, À Montréal, on La graisse de Chicago est en baisse:;'
on cote la ne. aifpanks 1.90 et
aSanaeiy SAL ©

Eera, ferronnerira étmdicux—Ldttàda
eat ret: en bauese ici, et, malgré que
ies câblegrammes signalent une baisse
fur cuivre à Londres, « ue ea are

eroît. aussi en haisse YX
on le tient ici très ferme. Lesfontes
sonf, m ent actives ot un pen
faibles ; les ferronneries sont sans chan-

ent.

isin,aFeon haussd . e te
9270 AQUBGND ENTa
Nouscolons lee mâtäux et-les fontes-:

Oulvrs en Top fait 3 SIRR00 F007
006 wy : +7500 KOde
Etain en lingot. ee ¥ 49 à ço 42

 

   

  

 
Il y à encore asses: d'sctivith, relati’

sopetenre de Ia campagne fassent géné-

we

“} iow

20 7

Plomb  * parl001be..00 à 4 90
“ do chasse... Ia 1b. .063a 00 07
“ foyau..….... “  0G à 00 06

Zincen feuille... “  C54à 00 06
Bpelter..…...….,..….. * 05 à 00 05
Antimoine ...…..…“ 00400 10

Fonies Coltness la ton. 00.00 à 00.00
Laugloun..…......... 22.00 à 23.00
Colder..…............ 22.00 à 23.00
Summerlee........….. 22.00 À 23.00
Gartsherrie. ....... 22.00 A 23.00
Glengarnook.....:... 00.00 à 00.00
Dalmellington........ 21.00 à 23.00

àEglingion...….…...... 21.00

Foin eb paille—LePrix Courant cote

 

le fuin pressé comme auit, usntités
à Montréal : ’ Par

No | la tonne... ».…….….. $l2 00
No2 Hae 11 00
No3 € Lacoconvecc0uc0s. 10 00

La paille pressée vaut de 87 à $8 Ja
tonne.

La moulée no 1 vaut de $24,00 à
fi 00, le no 2, de 26 à $24, lepaon, de
18.00 À $20 et le grue, de 20 à 824
ÎIuiles elo—Les huiles de poienon sont

tranquilles etsans changement. L'huile
de pétrole 2846 assez active anx prix
en baisse que nous avons cotés la se-
maine dernière,12} et 1340. L'huile
américaine et cotée come suit :

Par chor le guifèn......;..... 03140
Par 10 barils et plus... ive 0.2230
Par 6 à 10 batilé.……....….…...... 023 6
Par 1 à 5barils............... 0 23}c

Grains etfarineg—Le blè est tran-
quille et les prix soft À peu près nomi-
naux, la quantité qui arrive sur notre
marché n'étant pes suflisante pour don-
ner lieu à des cotes réelles. Les grains
sont un peu plus actifs ; l'avoine et en
hausse, le blé-d’inde plus faible, ninsi
quelea pois, les autres grane sont sou-
tenus.
Les farines n’ont de mouvenient que
ur ie Consommation logale etla bou
gerie acheté au jour le jour; m

les prix sont bien tenure, vu que les
existenogepe gont pas considérables.

* - Parises,

    

Patents hireri.s.ovesoe$4 40 Ad 85
“ printempe........ 4 40h 4 68

Btraight roller...... 4 05à 4 25
Extra....c..i.... 380439
Buperfine..........…...... 300à3 60
Forte de boulangeric...... 4 164 4 25

EN BACB D’OKTARIO

Exrh.... pe 00.00 00000. 1 8041 95
Buperñne..….............. l 3541 70

EN SACS DE LA VILLE

Par 196 1b8......…....... 4
Farine d’avoine, ......... 0
Farine d’avoine granulée.. 0

  

 

mk
+Da Canada on -

Blé © d’hiver,....... 0 85 à 0 87
“ bles à , s+…0u.. 0 85 à 0 87
“ rouge du printemps... 0 83 à 0 84
Blé Manitoba No 1, ..1.. 0.86 à 0.87

02.4.0... 0.83 à 0.84
‘Bié dujnord No.1.........0.83 à 0.84

GRAINS

Pois, par 66 lbs... .$0 72 à 0 73
Avoluen, par 32 1.8 40 à 0 42
Beigle................. 0 58 à 0 60
Orge... . 0 66 à O 70
Mais droite pays) 070 à 07
Maïs (an douane)....... 0 62 à 0 90

Poisson.—Le marché au poisson de-
vient plus actif à l'approche du ca
rême, De forts lots ont êté vendusla ce-
maine dernière, entr’autres en morue
vertedont une seule maison s’est assuré
de tout le stock sur place. Le prix a, en
gonséquence haused de 50c à $1.00 le
baril de 212 livres. Le hareug est en
hausse airsi que le eaumon ; il y & sur
le marché de ia truite de mer qui se
vend $10 le baril.

 

Nons cotons: '

Hareng Labrador, Nol........ $4.50
of « 6 Zecncc0on 4,25
“ LP.E...….….….......... 500

Morue vérité, No 1...…..….…………... 478
“ue 1jarge......... 525
“ #6 draft... 6.00

Morue 1è0h6..00...0.0......... 00
Saumon, Colombie Anglaise.. .'12.00
Poisson blanc, Lac Sup., àbaril ‘6.00
Truite de mer, Pa 3

  

euvelle Pharmacte-Dr d. Demers
» 2103 ruc NoireDass

Le Clerg6, les Communautés et les
familles trouveront à cette pharmacie
toutes médecines dontilspenye“t avoir
besoin. Aussi articles de toilette,
fume, pormmades. Les presoripiions
des mé lecins recevront la plus grande
attention. ino.-27j.
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Action decent florins 5 00
réuvernement Empériss

Autrichien.
EMISSION DE 1860

Le prochain tirage auva leu
MERCREDI,1e Jer PEVRIRR,

ons sont des parts d
par lo gouvernament pial

de

out
ea tir, "à

toit rachetéeÀan‘moics 35pesie
us que sa valoor apparente. Une partie
térût sur tout l'emprunt est distribudepuis 120 forins Jusqu'à 60,000 =

08e.
ar

ho.

L’actien porte ©
cent annuel fo aan in

Ue notion aurs droit à

DEUX TIRAGES ANNUELS

tentours d'actions rachetées à ue
ven de

l-annaclloement.

Le Premier Fevrier
gs chaque ben à l’on aoh àShank H Peter je nous Ie ou

P.Fley donnera droit
A do ls prime que ppraporte le bonàrH

es prt) Endat vorées sousn

SmsBE ertiestmlureron
top tirage. Bal gogoypont
p le par versements mensuels, :
ur commandes, ou autres rene

°

INTERNATIONAL, BANKING CO,
'| 100 zoeFulton, cola de Broadway, New-York

ETABLIEEN 1574
. D.-—En ill oasez

oi aves VooadldasIBraman, que
 

IndexImprimé deCrares
Fourindexer de1,000

A 50,000 noma,
————————————

Index imprimé pouf” livrés de :
es de Graves. LENEILLEURPURLIE, =

qi Reny

(Bae1Tetyete |
Morton,Phillips & Bulmer, |
i” 2INETAY XrRELIXURE,.
1765et lomtiNal”

Tan-15 497

acreus-o»0e 10.00 |N

Sasute-Thérèse.

Le train qui pret ‘de Montréal, gare
Dalhousie, &9 heures du matin arrê-
tera & Ste, Thérdre, mardi le 24 cou.
raut, À l'oocasi n de la séauce donnée
parfen élèves au profit du bazar de Ste.

ree.

 

.—38i vous ereayez uns fois ces pe-
tites pilales pour le foie de Carter pour
le mal de tête, la bile ou In constipation
vous ne vonu en pasterez jamais. Pu.
rement vézéiales ; palites et facilen à
brendre. N'oubliez pan. -
 
 Lens

  
MÉDECINS ET CHIRURGIEN

Chirurgiens Anglo - Américains

CONSEILMEDIALINTERNATIONAL

Commsencerontleurayoonde viite

Mercredi matin, 35 Janvier,

Île oocuperontdes sallos à l'HOTEL ALBION
pendant«quelques semaines seulemont. Cox-
BULTEZ-LES IMMÂDIATRMENT de vive voix ou
par lottre ai voue eouffrez de quelque maladie
particulière à votre cere,Ou duacune meladio
CHEUSIQUE, PRIVÉE, NERYEUSE, NALIGNE, HÉ-
RÉDITAILE OÙ CUNSTITUTIONNELLE. Lis traitent
ces désordres en spécialistes et leurs cures
n’ont jamais été Cgnlées : ils gu t sussi
les difformités sans se servir ao remèdes con-
teux ou onéreux,

Cette organisation cst lo syndicst médical ls
plas ancien, le plus frand et le plus fiable ea
Amérique, étant établi dapuis plus dix ans et
ayant soigaé plos de 100/ es pondant

MAINPASD'RORUX0: cOinptodesea[LrTEus m c

toutes los classes, môme Tes plus levees.
Lo personnel entier comprend ving!-trols'ea®

verts où médecine et enchirurgie Français
Ansjaies Trlnodais, Allemnads, Canadions ot
Américains. Chaque patient reçoit leurs soins
combinée. fait important qu’on ne doit
verdre de vue. NaANQUEZ pas Lacs
chmniifation gratis, res ded). A. -

8 Be, tous Iss jours, oxcopté lodimanche,
{éronces aux Canada: La press .

galre et anglaise do Montréal : tous Tos an
clpaux journaux d'Ontario et du Manitoba et
des milliers d'ancions patients dans ls Puis-
sance. Venox où écrivez pour vous procurer
un exempleiro du Hrartn JOURNAL.

-
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naires.

Il faut
chandises

do 250

en
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DU

NOTRE GRANDE VENTE

COTONS
CETTE SEMAINE.
—

Nous en détaillons une quantité

vendent |

ts

= LE ——

~—BE CONTINUE «vr

 

énorme.

 

Nos prix sont tout à fait invraisem-
tblables, et d'su moins 40
centa

our
u-dessous des prix ordioy

Flanelles ‘‘Cana-
diennes grises à 10ç la verge se

aves une rapidité extraordi-

ajouter sur notre listo de Mar-
à bon marché une coneiguation
pièces D'INDIENNE à

foud blanc, couleurs solides, à 4c Ja verge
ot 2 balles de TOILE -
LEAUX a 3, 4 et 50. A ROU

+. Profitez de la saison et faites
‘Une économie-de 40 our cent

faisant vos achats dès à
présent. EU

PUISFRERES
CGIN DES RUES

painte-Gatherine et Saint-André
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Sociétés Di

 

LOTERIE NATIONALE==COLONISATION,
Bous le putronoge de M.le Curé À. LaukuLE, Au profit de Favre des

saines de Colonisation de la Province d &bec.
Fondée en Juin 1884, £ous l’autorité de Pacts de ads

82 Vict., chap. 36.

Classe D.
LE NEUVIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

Mercredi,15 Février 1888,ùà 3 hrs p.m.

VALEUR DES LOTS, $80,000

   
bec,

 

SOURCE

‘DIVINA’
EAU MINERALE

Forrnglnense, Brome-Iodurée.

L'eau minérale ‘‘Divinr'' cet supérieurement
recommandée ob quérie immanquablemäht
toutes surtos do maladies, mais surcout ot d'une
manidro certaine, les souffrances chroniques de
l'estomne, iadigestions, maladies du foic, Ja
plorre, bemarrhoïde:, Khumatismee, Bronchi-
en, Scrofules, Dyspepsie, Migraine, Constipa~

tions, et un grand nombre d'autres affections
trop fongaos énumérer,

{ ean merveilleuso est analysée par Mr
. Fafar ia Faculté

de Médecine Université Laval. C. A. Phster,
proféaseur do chimie de l'université des arts, à
l'école Polytechnique, Université Laval et au
Collège des Pharma! le Montreal.
Parmi les nombreux certifficata qui nous

arrivent do toutes parts, nous inentionnerons
les suivants qui parlent d'eux-mêmes,
D'aprèsl'anslyse ci-dos'ous, nous, médecine,

certifions que catte eau minéral

d, fesseur da chimie de

lo oati -
tablement utile dans un grand nombre |pi
u lo
Montréal, 16 Déc. 1557,

  

  

Hoy. A. H. PAQUET M. D:
BL. MAODONHELL M. Di
E. P, LAOHAPELLE Me: D.

orure de Sosium.. ….…. 7816 851.65
romureds  .. - 5,808 80L87
earhonate do magnéalo.…. 1973

“ Fer. 18.01
do Chaux 8.61

  
   

 

m..
e ésinm.

de Calclum. ... .
Baryum
LR

BYerresennian

Total 1783 1853
_ JiR, LEMYRE,;Beal Propriétaire,
Te StSévère P. Q.

Agent général
21 rue Rivard, Montréal.

SOUMISSIONS

J, DOMPHOUSSE,
51-21)

 

Des soumissions pour la € 4Fire aeristle cs.FraipièreourlePage
roisse de St Charles de nays, Po. soroût
rogues par Ie syndies, d'ici au 7 Fevrier
prochnin {nolusivement.
. Les Byndics no s'engagent pas à accepter la
Dlys basse ni aucune des soumissions. .
Ro plans et devis sont dAposés an presby-

 

: > y Toutes informations cs peuvent êtreà os que toutes los obligations lent été obtenues au bureau deAT Cot Men| eeBluhmine ris, pard, are] sectes,Mon 1 et 15 Côte de la Pla-
Primes tes, car n'y en à pau » Par ordre des syndics,

AUVAIS, : J. Z MATHIEU,
iRIE (SOL Présidentf à o00 a 20.000 Bt Charles de Lashenaye. :

: à à = ux arSE: aE "WW —

* au tout 4,000: prises» 5 ST76,009 foulesdaetaitmetà POWDERED

LYEE
99FOUR CENT

Lo plus Pur,1e plus Fort, le Meilloir

gous"FubratoovenahdBLé.t aut .SeataulJo cas. Nne uivaut. à
auER vente ches tousles épiolers et pharma:
E. W. GILLETT. Toronto.

FautouilsenRattan
Chaisespllantes americaines
DuneMemesumalète deied'enfantsa

"Las articles sontmarqués.à bas prix. |
GEORGE STEWART
7724, 780, 728 RueOraix,

Près duOarré Vietoria Berçeusesen-Rattan|4
 

fre SERIE —

2me SERIE —

VALEUR DES LOTS -
GROS LOT: Un Immeubteas +  ogooerd

81.00 LE BILLET

VALEUR

DES

LOTS - .
GROS LUT: Un Immoublede - 810.0000
25 Ots BILLE
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IMPORTATEURS

EN GROS

MONTREAL.
 

 
313, RUE DES COMMISSAIRES

ET 87 RUE ST-PIERRE
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"BRODIE & HARVIE|
FarinePreparéeauBeurre

Cette farine est maintenant ez vente dans toutes les principales éviosries de le ville.

! P. DANSEREAU
CARROSSIER

 

nsaamashas nupote voi

esseveEE
anserean cons 8

Dana v
M CREotprix 
 

MONTREAL

, ploie les
une. no
na
que voiture aux expositions & 1881 et

219, Rue Craig, 221 Ë

THERE
ur commande toutes sortes de voitares de f

venteur

mes pour

P.DANSEIREAU, 310 ot321rune Craig, nos!
per M,Dantereau sont caranties ot reconnues les mailleares €

ohinte>toocode main vendues à moitlé vis.

IIa, et fait nBe spé Û.
ma

jou atbotebrevistebogsluvojearesdafami
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—IMECTOR PREVOST & CIE,

 

Élan-Savrt

EMo1te 1748 Br. de Poste, | Téléphone, No. +

FA Le Cuannoumnan.

“As LUENT APRETER.

M Viaites,
ans tous les gonres at dans tous les styles.

gEo.8 Coty St. Lambert,

“THE QUEEN'S’

EN
>

SAtn
. Bey AY ? Su ESats

3 aR

pour les Béhés
‘Lo Casto! 1

u
n

reméde x! propre à l'en:

etd nejeHorscomin supérieur à

Dutos Jes médecinos {unites* Ancuss,

111 So. Oxford 8¢., Brooklyn, N. Y.
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et les Enfan
Le Castoria guérit colique, conatipation,
Les aigreurs d'estomac, diarrhée, éructation,
Vermiluge, sotumifère, il alde lu digestion,
Et cela, c’¢atun falt, sans autre médication.

5

Tux Cextaun COMPARY, 77 Murray Stroct, N, Y.

pan
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Cuuvro

ddise cf “

CTIAUDR,

F. X. CREVIER
-Flubnariter Br PLOMDIER

98, Rue St. Laurent,DS

 

en Ferblano, Tote Gulvunisée, Ar.
, otc. Tout otvrage en Tôle Galvanisée

fait eur dodéin. :
Poseur d'Apparoils de Chauffage à KAU

Toni cuvroge axdouté prouptemen* et à ces prix sodfiée. :
 

OCOURTIERS EN DOUANR

 

 

ruc St Franços-Xavier
À 3 MR éléuhoce 1718 ewe

MS IEPIONEGE | SLEVATEUR|
BOITE : RUUBAU DE POSTE, 1414

AROHITECTES CF
16t 15 COTE DR LA PLACE L'ARMES

M. PERRAULT, | A. MESNARD.
Télénhons nrivé. 16501

B. RESTHER& Fils
ARCHITEOTES

Gi, Rue St. Jacques,
MONTRÉAL

UDKL, CHARBONNEAU & LAMOTHS
AVOCATS

35, Rue St. Jacques

L'Hox. Y. X. A, TatpeL, CB,
Qowrive Laurens

M GARAND
NOTAIRE

0 Rue St-Lambe:1
UNTKAA..

 

SIDENOE: 156 rue St. Hubert.
16-7 mal 18

L. G&G. CAPELLO,
TABLEAUX,

baratices 3 Fresques ot À l'Incanatique
PORTRAITS,

Lions de Dosrin ot de Peinture à Doris
1370 Rete Notre-Dame, Montréal

CHARLES TISON,
GRAVEUR.

0 Monogrammes, Onrtes
tes, Plaques pour” Postes“©

 

Ne. 1601 rne Notre-Dame, Montréal,
lan-ani

. C. De Tonnancour
HARCHANDFAELLEUR,

ientne Bériérs de ls Banque VRile-Matis ‘..
eeeaes dn grand assortimest &é

 

AUX PROPRIETAIRES
u MOULINS A FARINE ab
amounier

de

première classe dercande fttef

B'adressexau.
100-juo | ;

Maintenant Ouvert
LE RESTAURANT

r

No. 231, Rux Sr. JACQUES,
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Lunettes etLorgnons

L J A. SURVEYER, Agent,

HUILEMACHINES, oie;3d “+

Marchamds de Bois

Portes,ChassisJatousies
CET
N°, 60, CarréPapineau

ONTREAL,

Chu do Croix, et touémetEee
somme rer le

CELEBRES LENTILLES
DE B. LaurExcE

CONSERVANT LA VUE

1588, Ron Noraz-Dame.

AMERICAINE.
— AUSSI : — .

UILE de CHARBONSAOMF"

BUSHNELL&Cie diarrhées, dissenteries
83 rue St. Jacques.

Télévhone 852.

A. Hurteau& Frère,
r de “ Sciage,
$2, RÛE SANGOUINET: NoXTREAL.
ides rues Sanguinet et Dorchester

No. 1C6,

C
L
O
S

rand-Trono
182-16 péLkrnonx No. Mad,

DEMENAGERESE
LUCIEN BENOIT

MAXUPACTURIER DR

son atelle:

M

Autels, Chaires,

te
TRAP

L’ETENDARD

Journal quotidien du Matin, Midi et Soir.
Imprimé parla Cx. px L’Brxxoann.

Editeur et Propriétaire
Bureaux de l'tonte xde {Admlalsteation ot de la Rédac-

|nensnge

 

* Citto qualité supérieure
d'Huile Américaine, garde
toujours le PREMIER RANG.
Elle illamine, la nuit des Mir-
LIONS de maisons dans toutes
les parties du monde. Deman-
dez la à votre fournisseur.
NOTE : — Absolument ex-

empte de couleur on teinture,
autrement ce n’est pas la véri-
table. juo

C. PEVERLEY
11 Rue Ste Hélène.

220-3m's

CHARPENTE
CEDRE

Rond, Fendu et Poteau sciée

BOIS DE SCIAGE
PLIL Epinotto, Rois Franc, eto.

Le tont offert à BON MARCHÉ par

D. PARISEA
Coin Ruos CRAIG ot ST. DENIS
… Àt 514 rue Lagauchstière, Montréal,

22{-87-1an

L: N. DENIS
— PEINTRE DE —

MAISONS, ENSEIGNES, d
TAPISSEUR, BLANCHISSEUR, Bt,

Aussi un assortiment considérable de
PEINTURES,

TAPISSERIES,
FERRONNERIRS
ETO, ETC, RTO.

SOI DE SOLE, BOIS DE CHARPARTE
PORTES; rasan xTC.

T. Prefontaine
Coindes rues VINET et CANAL,

_ SFB CUNEGONDE.
“Tent foujours un assortiment de toutes sortes

bois brats et préparés, ,
3ACRo Claboardci Sardars eto, à te

Fix défiant toute compétition.
l Pro a gpd à Dlanchlr, à Em-priétairo

ouveter et à pler.
bots tris puissant, |Un sèchoir à
 

rVenant d’arriver

Parle steamer OREMON

5,000 caissos devitros, 4èmequalité
1,600 4 “ohne€
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11,000.4 ls 015
2 caisses de Marchandisesd'artiolb
77 Prangais, © TUTO
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eus Las

d'après uno pres-
oélèbre DR Re va

osent du colière Stadtitbitesle
meilleur sirop pour Jes enfants contre les

tition joile, Le
rhume, et. Plusieurs des sirops on usage
sont que dos imitations mal réussies do cotte
réparation et quoique ces sirops solent vendus
n marché ils sont toujours trop cher, s'ils

minent la santé de vos enfants, Essayez le
Strap a Prince deGalles et vvnos voir

oats en ombre de nous
remarciant d'avoir sauvé leurs bodretried

Prix, 25 conts In boutetite,
Le moilleur est à moilleur b6 à n
rte quel prix. Vondu par Îcs éploiers où :psc ‘@ D. nieScore

386 rue Notre-Dame.

LE MANDAT-POSTE
entre la Canada et la
Mérabiement Les rap-

0

Passantpou»tout ce quitombe à.
Tibralrie. Ri aussi sûr Pen f
que 0 modo depalement.

POUR RECEVOIR

FRANCO DH PORT
.A 190 1e Franc “-‘--

“ XOUS OUVRAGESEN RATRIE
FRANÇAISES

TI suffit d'adresser le montant en Un mxodat-
poste à

SYLVA CLAPIN,
2g,Ruaq’Qdicssn,Paris.France

2" Un seul osgal suffit pour oonvain
l'hnportanoe des avantaresofferts, valnore de

ran

Montreen Or
(POUR MONSIEUR)

A VENDRE

Valant $100 ror $75.

peut voir cette montre au Bureau de
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{arbre de teok dont les branches
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Whady plongé’ dans ‘nos ré-|

299},-RUE Sr. LAURENT,-2994 |

‘brilla un éclair do haine,

-laumône, chrétien : ton

zs plus joune, que Diou V'assisto !

wo len. 0 Le

LETENDARD, 23 JANVIER 18€8
ee Ln = = = = =

 

ne

 

  

 
— -

Ce qui suit a paru dant notre
Edition de midi snmedy.
 

VOIR 1BR ET 4ME PAGES POUR
LES AUTRES NOUVELLES RP

DÉPÊOHES TÉLÉGRAPHIQUES

VARIETE

Qui donne aux pauvresgnne aux pauy
prête à Dieu
CONTE 1II[NDOU,

Un jour, lo mendiant Whady
méditait ot priait, à l'entréo du
joli villsge de Koudjerst daut tou-
Los les maisons ont ét6 bâties Aveo
des débris de palais.
À demi couché sous un grand

 

rayons da eoleit, il roulait entre
sos doigts, un oullier do grosses
boules d'onyx, qui faisait sopt on
huit fois lo tour de sou corps.

i Il était nu, fcouvert d’ulcères ;
ses cheveux que le fer n'avait
jamais approchés tombaient épars.
sur 6cs épaules aux chairs crevas-
eéos; une barbo hirsute, souillée
do bave, cachait au poitrine, ot
quand il joigasit les mains, il do-
vait ontre-croiser sos doigts pour
-N© pas s'onfoncor dans la poau ses
ongloe, longs ot‘acérés comme dos
griffes de tigre, ;
Co monstre noir, velu, repous-

sant, oxhalait une odour infocte,
Copendant il passait pour un

yeux de ses oo-religionnaires,
ot lo rajuh de Shuttorpore eit vo-
lpntiers dorihé la moitié de ses dia-
mants pour l'avoir tovjours à ees

flexioEs n'entendit pas le brait des
pas d'un cheval quf eonpait sur la
route, dalle do farges pierres
Co ne fat que lorsque le cavalier
intorposa son ombre entio lui et
le soleil qu'il 6m futd'étrait.

Il souleva indolemmentles pau-
pières, et vit devant lui un jeune
omme tout véta do blano, &- I'an.

glaise, ot qui laissait tomber un
regard de mépris sur loi, du haut
de con magnifique ehoval mausul-
man, harnaché de volouré brodé
‘or.
Whady reconnut tans poine un

voyageur courant lo pays à le
suite d'une caravane, et s'imogi-
nant découvrir un empiro qui tou-
chait à la décadenco, depuis long-
tomps, avantl'ère chrélienno,

Il détostail fort ces ennemis do
sa raco. Néanmoins il eslua l’é-
trangor et lui souhaits la bienve-
nue, en lui disant:

—Sahib, on quoi peut to servir
ton malhouroux serviteur, qui n'est
pas digne de baiser la poussière do
tes souliers ?
Le touriste so redrosss uveo un

orguoilloux contentement de soi,
—Enoffot, répondit-il du bout

des lèvres, tu es plus misérablo
qu’un chien, vil fakir.. Je chorcho
mesCompagnons, ne lezas-tu point
vus

-—Je n'ai vu quo l'ombre ot n'ai
entendu quo le silence, 8 soleil
d'Europe, ot j'implore néanmoins
ta charité,
—No sauraic-ta travaillor au

liou do t'abrutir dans la fuinéan-
tiso, fakir ? J'ai do l'or.ploin mos
pochos, vois, ue .

Xl lui montra, en effet, unepoi-
gnéo do pidcos brillantes enr lor-
quelles le mundiantjeta un regard
dédaignoux.

Mais jo no to donnorai pas
uno roupie, idolâtre, tu en userais
pour t'enivrer pout-être,et j'ap-
Partions à la Royal Society of tem?)
Perance, de Londicu.
— Tu es chrétien? demanda

l'Indion, dans les yeux duquol

—Oul, chien,
—Ta u3 tort do uo pas mo faire

iou en.
seiguo lu Charité, ot je fais que co
1 gers dooné au pauvro men-
jant eera renda au centuple. Va!

at que Bowhanie d'épargne!
L'homme aux hnbits blancs

leva sa cravacho sur Whady qui
parlait avec trop do hardiosse,
mais il se raviss, n'osant lo frap-
por; il piqua dos deux et s'éloi-
goa. :
Lo mondiant resté soul, baissa

la têto et pleurs ; dopais plusieurs
jours, il n'avait mangé quo do
l'herbe, il avait faim ot il souffrait,
Un pou plus tard, il vit vonir à

lui un hommo, jouno encoro, vêtu
aveo simplicité, ot qui marchait
lentement sux côtés d’un vioillard
sur les mombros amaigris duquel
flottait uno robe noire.
Cos doux étrangors s’arrôtèront

devant le mendiant qui, faisant
trôvo à sa tristesso,leur sourit ot les
salua,
—Bonjour, mon frère, Inidit le

Lo plus âgé eut des larmes aux
yeux, on voyant quelle détresse 56e
peignait sur les traits do Pinfor-
tuné.
—Mon frère, luidit-ilà son tour,

ta souffres, n'est-00 pas ?
—Oui, dit-lo fakir,j'aï faim.
Aussilôt ils Iui présontäront, l'un

quelques fruits ot du pain, | autre
un flacon do liqueur vordialo qu'il
mélanges avec do l'oxu puiséo au

0.
Lo mondiant maujgen ot but on

silence. .
Quaid iloutaohové:
—Los plaios quo j'ai sur lo corps

me causent d'atrocos douleurs,
dit-il.
Los doux étrangers so rogardè-

rent. Puis ils prirent los voiles
blancs de leurs chapeaux, et Jes
trempèrent dans l’ean; ils s'en
‘éervirent d'abord pour lavor le
miondiant comme ils oussent lavé
ua onfant à la mainelle; onsuile
ils pansdront ees plaios, nettoyà-
rent sa barbe otsos choveux ; enfin
To vieillaxd, ‘so dépouillant do sa
‘robe légère, In donna à Whady on
lui disant : CL
--Couvre ta nudité, mon frère :

voici un pou d'argont, tu suras  un gito à la villo prochaino,

ce

très ému.
dp vieillard répondit on sou-
riant :
—Jo suis un prêtre chrétion, ot

mon jeune ami est un chrétien
d'Europe.
—Etos-vous richos? demanda

encore Whady.
—Oui, répondit lo prétre. Je

poseèdo la vérité.
—Mais qu'as-tu des biens de ce

monde ?
—Rien......
—ELtoi, jeuno homme ?
—Rien: mon père ot mes sœurs

sont dans la miséro, à trois mille
lieues d'ici, ot jo les si quittés pour
gagner leur pain ot lo mien,
--Pourquoi donc m'avez-vous

secouru ?
—Parce quo tu os notre fave,
—Mais jo no suis pas chrétien !
—Qu'importel Jésus ost mort

sur lu croix pour toi comme
pour nour, et avant do mourir il &
égué au mondo son Evangile, qui

‘a pour base ce précepte: Aimez-
vous les uns les autres ! ¢
—Done, roprit lo fukir, vous

m'aimes ?
—Oui, puisque Lu es notre frére.
Après un moment de réfloxion,

le fakir poursuivit :
—IL est vonu tout à l'heure un

hommo qui s’est ‘dit chrétien: je
loi ai demandé l'aumône: il m'a
rofusé, m'a insulté, m’A monacé,
Pourquui a-t-il agi autrement que
vous ?
Les deux ouropéons farent un

pou ombarrassés. Néanmoins, le
prêtre répondit en soupirant :°
—I{ faut lai pardonner, mon

frère. Cet hommeavait oublié un
instant la loi de Dieu,
—Je lui pardonne : mais si votre

Dieu vous vend au centuplo le bion
ju6 vous m'avez fuit, né lu ren.
ra-t-il pas’au centuple lo mal qu'il

m'’a fait ? ;
—Dieu est juste: il récompense

les bons, et punit Jes méchanta.
—LEtoe-vous bous, vons 7 -
Mon frère, nous sommos de mi-

sérables pôchours, et nous ne
comptons que aur ls miséricorde
do Dieu, et non sur nos mérites,
Whady se leva ot, s'adressant

au vieillard, il lai dit aves respeot:
—Emmène-moi daus ta maison,

ô mon père, je veux que tu m’ius-
truises dans ta roligion qui eat la
plus parfaité,
es hommes tels que toi.
En cheminant, pour regagner lo

campement d'où le miesionnaire
ot son ami étaient vocus visitor le
temple de Kali, ils virent sur la
route un Européen véta do blano,
qui gisait inanimé.

Un énorme serpent s'enroulait
autour du cädavré, s’acharnant à
labourer &a peau, déjà bronzée, da
808 Crocs vonimeux,
—Il n'a pas été micéricordieux !

murmura Whady on le montrant
à 608 COmpagnous torrifiéa.

Quelques mois plus tard, Whady
fut baptisé. Ainsi uno aumône
avait conquis uno ime an Sei-
gneur,
Whady n'était qu'un pauvre vo-

lontaire : il possédait à Viza pour
uno mine de diamants: il enrichit
son bienfaiteur, qui, plus d'ane
fois, depuis lors, médita cotte belle
parolo :
Qui donne aux pauvres p:êto à

Dieu.
CuancesBugr.
J

En Huge

La London Gaarantee Compacy; dacs
Imquelle l’ancien caierier ds la banque
d’Hochelega avait une police de $10,000
en garantie de son intégrité refuse de
payer les $10,000 à la banque, parce
que, selon ses prétent ons, si la banque
à. Été. volée par Parent, c’est dû à la
négligence des directeurs. Ds plus, la
compagnie de garavtie prétend que,
dans les répongea à eca questions, on
l’a mise ous impression que Parent
ne touchait pas à l'argent, mais que ces
fonctions se bornaient à tenir les livres
et à eurveiller le travail des autres em-
ployés. Ette aliègueque Parent n’était
pas suffisamment contrôlé et qu’il était
en esvion des fonds de la banque,
qu'il avait les clefs de ln voûte, quil

ynitet recevait l’argent au nom de la
Banque. Elle conclut à la nuilité de la
police, qui n’aurait. êté oblenue
avec l’entente que. Karent avait une
responsabilité ficancière.

 

Responsabilitédes hofeéÏfors
Eu mai dernier, M. Charles S. Mor-

ton de Londres, intents une action à
l'hôtel Windeor, pour recouvrer la
valeur de ‘& montre, de en chzine et
d'une certaine romme d'argent quilui
avaient été volées dans ça chambre,pen}
dant Ja nuit. ‘
La compagnie de l’hôtel se défendit

en disant que cette perle avait ea lieu
r suite de la négligence du deman-

eur qui n’avait pas formé as porle.
La cause vicat-d'étre plaidée devant

l'honorable juge Jetté et ou attend avec
impatience la décision de cette affaire
quiintéresse les voyageurs et les hote-
liers— -

Union Catholique

Il y aura séance dimanche, le 2
janvier, & deux Leures de I'aprésmidi.
M. Joseph Deerosiers donnera la suite

de eon travail eur le 7oinan en France
au XIXsiècle.
Sommaire :

troisième emnjirr—Progrès du maté-
rialieme—L'éculs naturaliete—Fiaubert
—Feydeau, de Goncourt, Murger,
Alexandre Dam.s fite-—RSaction anti-
réali te--Mérimée —Feuiliet, de Pant-
»aruu—Le fevirarou--Les romanciers
du jour—Mme Adam et les néo-hellé-
bistes—Les naturalistes moiérée—Les
Outranciers et les décadenta— Zola, de
Maupassant, Hnyswaar, etc—Les ro-
mansiers oatholi ques. 2: 20

La littératnra açus le

 

Carnet d’un fantaiviste :
“Quand un homme chauve salue,

cela devrait s’appeler uhe génuflexion.”

Mouton de Perse

Magnifique assortiment de capots et
de manteaux en mouton de Perse chez
Francœur et Sie Marie, 1499 rue Ste
Catherine.

 

Lecture du journal en fumille :
“ Mme Sarah Bernhardt à donné à

son fils une dot de douze cent mille
francs.” ;
—Mâtia ! s’écrie Galurin, imposeib'e

de trouver ga rat!

Ne manquez pus
de venir voir le grand assortiment de
fourrures de la maison

Ous DrssarDixs & Cire
No 1537 rue Ste. Catherine.

Aux 3 Chevreuils,
Montréal.

|
—{)ui 8tes-vous? demandsWha.

uisqu'elle produit ¥

 

Elections municipaies

—— “ee

Saiot-lhomas de Pierrorille— 2m.
conceillers, M. Madore Traversy at M.
O. Gauthier.
SaintFrançois du Lac—M. Jos Mon-

dou et M. Morin.
SaintDidace—Adolphe Lefrançois et

Joseph Grégoire, tous deux cultiva-
teurs, ont été élus conseillers monici-
paux, et M. E. Adar, a élé élu maire.
Sainte-Anne de Borel—Elua conseil=

lers, MM, Moise Lespbrance et Théo-
pbile Paul,

PETITES NOUVELLES
. Unlen@t.Plerre

Qu'on n’oublie pas la soirée donnée
au prcfic de l'Uvioo St-Pierre. Mlle
Tessier chantera, à cette soirbe, deux
maguifijues romances. Voir l’aunonce.

  

 

Enquête

Os & contisué. hier, l'enquête aur le
feu de l'édifice Toupin. James Bheri-
dan, eruployé chez M. T. Carter. décla-
ro que Je matin en question, sprès que
l'on eùt crié “au feu” il vit le jeune
Friediieb re eauver de la chambre d’où
parisient les flammes. John Migaer
‘et Antouio Céaat, deux jeunes garçone,
‘diment que le jeune Friedlieb leur à dit
‘qe lui et ra sœur avaient mis le feu.

* Le Campagua-d

Le olub de jraquertes ‘ Le Campa-
guard ” de Ja ville de l'Assomption à
une sésemblée du 17 Couraut à admis
plasieurs nouveaux membres; et M.
Achille Archambault, a été nommé
président, M. J. El. Duhamel vice-
prèsident, M. Oswald Chaput, cec trés.

(Prière aux autres journaux de repro-
dairê).

Coucert deHarmonie ”

Quel'on n'oublie pas que c’est mardi
rochain le 24 courant que doit svoir

fieu au Queen’a Hall le 7ème concert
auquel de l'Harmonie. B‘en n’a êté
épargné pour en faire le plus beau con-
cert de Is salson. Comme nous avons
déjà annoncé les artistes euivants y
prendront part : Melles Eugénie Trvaier
et Thérèse Boucher, Mess. F. Jehin
Prume et Fd Lebel. Il y auras aussi
solos sur differeats instruments par
Meer, Ei Hardy, Bignor Camillo
Maggio et M. Macgaiesien.
La musique d’sntemble qu’extcuters

P'“'Harmonie” est dea meillenrs auteurs,
Rossini, Haydn et Meyerbter. Le tout
promet un succès; que l’on se rende en
foule.

 

Pianos à sacrifier

Les pianos suivants qui ont été
échangés et donnés comme partie de
paiement sor des pianos Sormen, éeront
vecd us aux prix Fuivant :

1 KN3BE CARRÉ oraxD FOaxAT,
uv.

1 ENABE DROIT (cabinct grand)
GRAND FORMAT 8260 00.

1 FISHER CARRE(grandformat de
luzes) $150.00,

9 vente chez Lavigne et Lajoie, 1657
rue Notre-Dame. 21 ; bi.

 

Le 1éléphone à Fhôpitsi:
Le téléphone vient, en Arg'elerre, de

recevoir uno application véritablement
touchante et ieure eo cas de mal
contagieux.

, Un Appareil cet inetallé auprèe du
lit du malade, qui peut parler et écos-
ter facilement ; il s'entretient avec rer
amis qui peuvent même, au besoin, lui
faire 13 lecture enus être obligs de l'ap-
procher.
 

—Hrcearrer & Courtois, 1681 rue Ste
Catherive, fabricants et importateurs
de belles et riches fourrures, le m.
ciepar excellence pour la beauté de ses
modes et le fini de ve- marchandises.
Un barar de nouveautés consistant en
Loutre de mer, Seal, Vison, Castor,
UOpassum, chinehelln, Mouton de Perse,
Bokara, Chat Sanvage, robes pour voi-
tnres elc., etc.

 

Paf, du Charivari, propose en moyen
radical d’en finir avec l'inconvénient
des chapeaux de feratmes au t“éâtre:

Le vestiaire automatique aérien

Enlèvement au cintre des coiff'ares,
Au moment du lever du r'deau,

 

Pour les enfants qui se
meurent de faim.

Parce qu’il lear est imposeible de di-
fre la nourriture ordinsire, le Soott’s
mulsion ett indiepensable ; il Jeur

donuera la eanté et l'embonpoint.
Voyez ce qu’en dit le Dz A, H. Peck,
du collège médical de Peticodiac : “Je
me suis servi et j'ai prescrit l’Emnlrion
de Scott d’huile do foie de morue et je
trouve que c’est une préparation excel-
lente pour l’etomac. Son uesge conz-
tant donne beaucoup de forces aux ma-
lades. En bonteilles de £1.00 et de 50
cents.
 

 

 

LE Ce

CHOCOLAT OU CACAO

FRŸ
est le

VADE MEcuM DE TOUS,
 

J. E. Mauffette, L.C.D.
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 1985, RUE NOTRE-DAME
 

RS" On Adminiatro 1e Gaz.

LES FAITS
mr hexquels «ons fondées les précouetioDsAla faveur du public de la Pots
dre farine

Cook’a Friond
SONT:

1o—Elle ent faite d t NeGRERE ! ite rn

30—Ceux-ci sont PARFAITEMENTRAIN. ©
TF nme valenr de VINGT

de vrale Cook's Friond, on fee
vA AUTANT ot d’'nnavl BON ouvrage
quarce URO Valeur da QUARANTE
ENTN do pondrus dispendieunes-

ninat nommées
tend absolumen
vend
Em

 

8o-Pou:
CEnm.

rce qu’on les pré.
pures of qu'on ne

’en boîtes do forblanc.
étaii chez tous les bone épts

 

Oharcuierio Parisienne
ROTISSERIE

A, GASNIER
1560—RUE ST. LAURENT—160

IMPORTATION DIRECTS
D'Esoargets da Bourgogne, Canembert, Artl

chauds, etc.
Repas n toute beure. Salon privé

_ SERVICE RN VILLE.

LOUIS LARIVE
OROANIATR

LONGUEUIL, P. Q.,

Ci-devant do Montréal,

 

de chant . cite $B
onAaehat encore §domicile
P. 8B. — La mémoattention sera contin ué

aux élèves de Montréal Jno-i20

LES HARCHANDISBS

PUKE GOLD
—BONTLBS~

Mieux Fabriquées

ACCORDÉES EN 1886
3 MÉDAILLES D'OR
1 MÉDAILLE D'ARGENT
8 MÉDAILLES déBRONBE

LES PRINCIPALES LIGNES SONT :
Poudroa Patisserie

Le msilleare sur le marché
Bssences de Citron, de Vanille, ete,

Oufé, Epices, Borax,
Poudre de Ourry,

Sel de Oclery, Moutarde,

Fines herdes en Poudre,
Cirage à Souliers,

Vernispour les podles,
ETC. BTC.

 

ces narchandises sont axcellentes etToutes
suanties.
Dewandesles em Boites, en Bontoil

eu en nods.

FuRE GOLD MANF.CO.
No. 31, Front St. Bast, Toronto.

LA GARDIENNE
Compagnie d'Assurance sur la Vie

ot contre I'Inoendie.

De LONDRES, ANGLLTERRE.

Etablie en 1871.

 

Capitai…...............…... .B10,008,000
Fonds Yaysstis...........…. 19,560,000
Fonds da Dominion... ..... 107,170

AfouriaCasas }GrisDENOLAMoatréa
48 rue St. Sancocrement

le-12d 87
 

 

DES TRAINS LAISSENT MONTREAL A":—~

8.10
8.45

A.M— à s de Louis
ier TromsRhee Qéobee, da. ©
AM,—: Expres du jour pour St
Jean, Faraham, Newport, Man-

ter, Nashon. n, Portland at astres
endroits de la Nonvelle-Angleterrs, vil Docton
ot Montréal Air Line.

AM—\WE d La-
9.00 chute, SenTogasous.

1 .
9.10 NS,SitesFaispoons Brosh:
ronto, et

M.—Lte In care Bomavemture pour
bat" 0, Rachalien, Marieville, oto

©
3.00 P.M.—Train loesl pour Ste. Thérèse

3 30 P,M.— Hi Dimanche sealement, Bx-
. local Berthierville, Trol:-

Rlriares, Hatisoan. Québec, eto. erie. tro
4.3 P.M.~Bxnres local Four Ste. Thé-

rire, hute, Buckingham, Otts-
ws, sto

4 45 PM—Prne-er 1-43 nor St, Jean,
: Tasker, Cotton. Newport et
SeFiuxSold

P.M.—Iy, Jollette Se. Félix
5.00 de Vuivis, Tois-Firières « ‘outes
‘os stations intermédiaires.

8.20"
65 & r, I your Li nantede

+ Re Tee St, Jere,et Se Eustache. Ica wpe

PM ~ti je nait pour St
745 Jean, Farnham, rt, Concord
Manchester, Nashua, Lowell, Dozton et ls
Nouvelle-Angieterre,
8 20 P,M.—! Express du Pacifique par

e Ottawa,V Vancouver, Vie
toris et tous les points ah Nord-Ouset et sur
les côtes du Pacifique.

P.M—tle de l'Ouast
8.30 Smiths Falls,Peterboro,Toronto,
Owen Sound, 8t. Thomas, London, Détroit,
Chicago et tous les points dans Ontario et les
Btats de l'Ouest.

P.M, — Il Express de nuit
10.00 Trois-Rivières,Québec ot tousles
lotszal Intercolenial et duns les Provinoes

t Tous los jours, y compris le dimanche. Les
autres trains ne partent çœu lee jours de se-

i Chars parloir et dortoir sur les trains ainsi
u

Agent de la douane des Etats-Unis à la gare
per examiner le bagage en destination des
tats-Unis.
Bureaux pour Dachat des Billets,
266 ot 523, rue 5t. Jacques.

Hôtels Balmoral et Windsor,et i la station da
CarréDalhousie.

“Le ‘ Prix Courant ”
Revue Hebdomadaire

Du Commerce, de la Finance, de l'Industrie
DE LA

Propriété Foncière ei des Assurances.

Is meilleure Revus des Produits
Agricoles.

—

ABONNEMENT PAR AN :

Canadn ot Etats-Unis « « « «
Montréal -

  81.50
82.00

— BUREAUX : —

80, RUE ST. JACQUES
MONTREAL.

HOTELRIENDEAU,
64 Rue St. Gabriel, Montréal,

 

Systèmes Américain et Européen.

Chambres 50c à 81.00 parjour, tad s
©xquise. Sonnerie éloctrique dans toutes 1 ©
ehembres. T&énhone, 180$ ém'a-15j

— AUX —

HOMMES FAIBLES.
Soaffrant dos suites d’excdy, débilité nerveuse,
pertes de vigaour, ete., j'euverral, FRANCO,
un traité importaot, contenant toutes les ins-
truciions pour une guérison. C'est un magoi-
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(Suited -
Un volume ne suffirait pas à rapporter tout ce qui se disait d’ab-

surde ou de raisonnable sur le major Berry-Montalt C'était tantôt
des louanges outrées,tantôt des calomnies folles. Ici on exa!tait ea
charité prodigue qui répaugait autour de lui l'or à pleines mains;
là on prétendait tout Eas qu’un grand crime p:sait sur sa vie passée
et que son opulence avait odeur de sang. Au dire des uns,il était
der ot réservé au poiut de refuser sa main d'aventurier 4 un mem-
bre du haut parlement; au dire des autres, on l’avait vu attablé
daus quelque täverne des environs deCovent-Gardenavec les boxeurs
et les entraîneurs.

Aroun-al-Raschid et son vizir Giafar n'allaient-ils pas jadis courir
la pretantaine dans les cabarets de Bagdah?

Berry.Montalt quitta Londres commeil y était entré,à l'improvisle
el d’une façon éblauissante. Le jour de son arrivée, on avait vu sa
litière indienne,suivi de ses équipages dignes d'un roi, monter len-
tement Regent-Slreet, au milieu d'une foule innombrable de cok-
neys, pour gagner son palais de Portland-Place. Le jour de son
départ on vit sa magnifique voiture, entourée de ses noir3 à cle-
val, se diriger vers la Tarise, où l'attendait l'Erébe, frêté par lui
seul.
Quand les premiers flocons de fumée sortirent des cheminées du

bateau, on ne voyait pas le pavé de London-Bridge, tant la foule
des badaudsétait drue ! Au momentoù l'eau de la Tamise se blanchit
sous les premiers tours de roue, il y eut de chaudes acclamations.
On saluaà la fois le premier steamer affrontantles périls de l'Océan,
et lo roi des nababs

Il y avait quarauie-huit heures que les matelots de l'Erèbe avaient
perdue de vue les tours jumelles de Westminster.
La mer était calme et nelle. Les trois quaris des matelois étaient

oisifs. Les uns croyaient fermement que Berry-Montalt était le bon-
beur du navire, les autres hochaient la tête en glissant une æillade
craintive vers les deux noirs enfants de Madagascar, et disaient : Que
Dieu nous protège.
Un seul matelot sur le pont de l'Erèbe restait complètement en

dehors de ses préoccupations, C'était le jeune marin à la longue
chevelure, qui se tenait toujours à l'écart, appuyé controgle bastin-
gage. Il ne voyait rien Ge co qui se passait autour de lui, et, sans le
tressaillement douloureux qui agitait parfois la bas de sa figure
pâle, on aurait pu croire que le sommes! l'avait surpris.

Berry-Montalt avait accordé un coup d'œil au jeune marin, qui
ne s'occupait point de lui. Par hasard, au moment où il regardait
le jeune matelot, celui-ci avait rejeté en arrière sou épaisse chevr-
lure, découvrant tout à coup les traits pâles et tristes da sun visage
L'œil de Montalt s'était un instant animé, ct une nuance d'intérêt
s'était fait jour sous sa nonchalante intoucience.
Ce visage inconnu faisaitil renaître en lui un lointain sou

venir 2...
On avait doublé Ouessant l.2 nabab repoussa le tuyau de sa pipe

et fit un geste de fatigue. ;
—C’est long ! murmurat-il en se parlant à lui même; et it n’y a

rien au bout du voyage!
Sa tête s'enfonça dans l'édradon des coussins, et ses yeux se “fer-

mèrent.
—S&id ! dit-il i
Le noir qui tenait I'éventail se dressa sur ses pieds et demeura

immobile aux côtés de son maître.
—Appelle le capitaine, ditil. ; Co ;
Séid obéit silencieusement comme toujours. Le capitaine vint, le

chapeau à la main.
—Où sommes-nous ? demanda Montalt. ;
—Surla côte du Finistère, s’il plaît À voire seigneurie, milord,

répondit l'anglais avec respect. -
— La Bretagne! grommela Montalt; encore la Bretagne! Nous

verrons donc toujours ce haïssable pays:
Le capitaine était un Anglais dour.
—Avec la permission de Votre Seigneurie, répondit-il. nous ver-

rons les côtes de Bretagne jusqu’à la nuit, qui ne tardera pas à
tomber, et demain nous rentrerons dans la rivière de Bordeaus.
—C'est long, dit Montalt. ; ;
—Pas trop, surtout pour Votre Seigueurie qui « fait le tour de

l'Afrique! Ce n'est pas commun, milord, de trouver des gens qui
s'ennuient à regarder les côtes du Finistère. Voilà dix aus que
fais la traversée de Londres à Bordeaux deux fois par semaines,
sur les anciens paquebots à voiles, et j'ai toujours vu les gentlemen
s'extasier sur la beauté du paysage. Mais milord a peut-être ses rai-
sons pour ne pas aimer la Bretagne.
Montalt se souleva sur le coude : ses sourcils étaient froncés.
—La Bretagne! répéta-il. Il y a des choses qu'on déteste sans les

connaître. Il me tarde de ne plus voir cette côte grise et aride qui
ne peut égayer le ciel bleu et le beau soleil. ; ;

Il jeta vers le rivage un regard où il y avait une véritable haine ;
puis ses yeux se tournèrent vers la haute mer. .
—Tout ça dépend ücs goûte, murmura philosophiquement l’An-

glais ; moi, la Normandie, la Bretagne, la Vendée, la Guyenne ça
m’ast égal.
En changeant de direction, l'œil du nabab avait rencontré le

jeune matelot, toujours immobile à la même place. _
—Qu’est-ce que c'est que cet enfant-là ? demanda-t-il.
—C'est le Breton, répondit le ranitaine,
Les sourcils de Montalt se froncérent de nouveau.
—Encore! s'écria-t-il; c'est bien cela! on Jes trouve partaut…

commeles juifs qui ont renié Dieu !
—Décidément milord n'aime pas la Bretagne, dit le capitaine La

barre à tribord, toi! ajouta-t-il en s'adressant au timonier, et vous
autres, chauffea ! Milord, nous allons gagner un peu au large pour
faire plaisir à Votre Seigneurie. Voici la brume qui s’élèvo du côté
de lu terre : dans vingt minutes, nous ne verrons plus quele ciel et
l’eau.
On entendil grincer les gonds du gouvernail et la cheminée vomit

une vapeur plus noire. La navire, changeant de direction, wit le
cap sur la haute mer.

aisau moment où il s'élançait dans cette Jigue nouvelle, un fort
craquement se fit ontendre sous la hanche droite du navire, et cha-
cun, sur le pont, éprouva une rude sccousse. Presque ax même
instant, l'Erèbr tourna sur lu:-môrme avec rapidité. La roue de gau-
che, mue par une vapeur plus intense, faisait jaillir l’eau écuinante,
mais la roue droite nie fonctionnait plus. L’Erébe avait touché contre
un de ces nombreux écueils à Neur d'eau qui défendent les ahord :
d’Ouessant.
—Siop ! cria le capitaine sans trop s'émouvoir.
La vapeur siffla dahs fa soupape, l'Erèbe cessa de touraur.
—Qu'y a-l-il donc? demanda Montalt
— S'il plait à Votre Seigneurie, répondit l'Anglais tranquillement,

il y a que nous ne battons plus que d'une aile, Notre rone de tri
bord est brisée, et nous allons être forcis de relâcher dans le port
de Brest.
—Je m'y oppose! dit sèchementMontalt.
L'Anglais salua.
—Milord, répliqua-til humblement, le navire est à ma garde, ct

c’est en virant de bord pour complaire A Votre Seigneurie...
—Jamais je ne mattrai le pied sur cetle terre maudite ! interrom-

pit Montalt.;donlle front pilissait sous le bronze de sa peau; jamais,
vivant !

ll y avait sur son visage, tout à l’hmmre si froid, une émotion
extraordinaire.
—-Moi toucherle sol de la Bretagne ! reprit il avec uve exaltation

croissante; moi qui jette l'or À pleines mains, je verrais un Breton
mo demanderl'aumône à genoux,sans lui donner un morceau de
pain! LA! tenez. sous mes yeux, ajouti-til en montrant a mer
avec un geste d'une énergie terrible, Je verrais un Breton périr et
je no lui tendrais pas la main!
Aux yeux des hommes froids, cès colères soudaines, dont le motif

ne se devine point, sont uno graudo preuve do faiblesse. Le capi-
taine se tourna vers le groupe des marins qui atlondaient indécis,
auprès de la machine, muette maintenant et immobile.
—Bordezles voiles, dit-il.
Les yeux noirs du nabab n’avaieat plus déjà cet ardent éclat qui

naguère illuminait sa prunello, ce puissant courroux, qui semblait
devoir briser tout obstacle, tombait peu À neu et s’atfaissait sous le
poids de sa paresse.
—Quand j'ai mis le pied surle pont, dit-il pourtant, vous m'avez

affirmé que j'y étais le maître ; jusqu'à cette heure, je n'ai rien
ordonné.
ex_M'lordgrépliqua l'Anglais, je réponds devant Dieu de votre vie
at de celle de mes hommes.

Les trois noirs écoulaientel regardaical. leurs sombres visages
disaient naïvementla surprise qu'Îls éprouvaient À voir une créature
humaine résister à leur maître.
Le vabab avait remis sa têle sur les Coussins.
—Si jo vous donnais mille livres sterling, murmura-t-il, iviez-

vous tout droit à Bordeaux ?
—Mille livres! répéta l'Anglais; quand la peste serait surles

côtes de Bretagne, onn’en ferait pas davantage !
—Doux millo livres, dit le nabad, qui ferma ses yeux à demi.
—Impossible, milord. (A continuer)
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NOTES POLITIQUES

La Justice entre aujourd'hui dans ea
troisième année d'existence. Nos félici-
tations,
—L2&lection de M. 1, H. Cook, dé-

pus libéral de Simcoe, a été annulée
ier.
—L'hon. M. ‘l'urcoite a repris la di-

rection de son département hier, après
une absence de quelques jours.
—I y a eu une courte eéarce du

cabinet provincial hier, pour l’expédi-'
tion des aflaires de routine,
. —M. Evanturel, député de Prescott,
Ont., est passé À nos bureaux ce matin,
en reveuant de Que

Il se rend & ‘Toronto ou s'ouvre la
deuxième cession de leur législature,
taercredi proclhain, à 3 heures.

Lire afinires de Manitoba, Nouvelles
diverses

 

H est plus que probable que la légis-
lature de Manitoba va être bientôt dis.
soule A cause de la forte opposition que
l'on fait à l’élection des ministres,etil
est sème possible que les brefs pour
des élections générales ecient émise dans
quelques joure.

d'Assemblée Législative, sujour-
d'hui, M. Norquay s’est levé sur une
question de privilège et a accusd le
gouvernement d’avoir, bien qu'au pou-
voir depuis quaraute-huit heures, violé
Ja loi, en o«rpeudant la révirion des
listen électorales tel que requiert la loi.
M, l.uxton répondit que la chore avait
Bté faite dans l’intérèt de l'économie,
el en vue d’une prochaine redistribu-
tion des sièges.
Une requête à étô présent*e pour

I'admission des M. Norquay au Barreau.
L’opposition a commencs ton rôle et

» attaquô vertement le gouvernement.
L’adversaire de M. Prendergast sers

Ambroise Lépine.

—Le fameux sauvage, Gros Oure,est
mort & Battleford,

 

Contesintion d’¢lections

Contesinlions de M. Bisson

L'enquête est continuée, M. Paradis le
premier lémoin entendu dit qu’il y
avait entente entre Itoberge et lui pour
faire passer des télégraphes et faire
voter les mor(s et les absents (parmi les
Ouvriers anglais). Il dit qu’il avait
exerch une forte pression sur M.
Prud’homme pour V’cogager a travailler
pour M. Brisson,
M. Brudhomme déclare que tea syn.
thies étaient depuis longtemps pour
» Biseon, mais qu’il ne s’est décidé à

travailler activement pour lui que sous
la pression que Paradie exerçait sur lui
en lai ‘disant que ei Bergerin gaguait,
lui, Prud’homme, cerait obligé de des-
cendre la côte. 11 dit qu'il a vu plusieurs
&lecteurs et a fait tous ses efforts pour
les engager & voter pour M. Brisson, ll
ne eait pas s’ils ont voté pourlui, et ne
les à pag revus depuie.
Mme Prud'houmme entre ensuite dans

laboite. M. Biseon lai a promis de
faire percer une porte pour cominuni-
quer su dehors,s’il était élu. Le indme
jourelle à communiqué cela à eon
tuari qui lui à dit de ne pas parler de
cela parce que c'était compromeltant,
Elle ne ge rappelle pre autrs chose de
Iaconvereation qu'elle n cue aveo M.
Biseon, et sjoute que ce monsieur n'a
pas l'habitule d’oller à Ja prison, ni
d’entrer dansle legement du géolier.

CONTESTATION DE M. BERGERON
Mardi dernier, l’euquête dans la con-

testation d'élection de M. Bergeron n
êté continuée,
M. Brudeur fut le premier témoin en-

tendu. Ilu'a pas reçu d’argent pour
les fina de l’élection, ni du comitY cen-
tral, ni de M. Bergeron,ni d’a-cane
personne ; il n’en n pas donné à qui
(ue ce eoit,

La délégation de Malone
Possibilité doconstiniro une lignody

chemin de fer entre Malono
ot Vaîteyfiol

 

 

La ville de Valleyfield 8 reçu mer-
credi dernier, 18 janvier, la visite de
quatre citoyens marquants de Malone,
N-Y., C.W. Breed, Wm K.Smallmac,
M, 8. Parmelee et Leslie C. Wead, Ces
messieurs se rendaient 4 Valleyfield
dans le but de conférer avec les citoyens
decette ville eur l'opportunité et la pos-
sibilitd de construire uue ligne de
chemin de fer eulre Malone et Valley~
eld.
Vers 8.30 heures p.m., une foule

assez considérable se preasait dans la
salle del’hôtel-de-ville pour entendre
les explications des délégués,

» le mrire, au non: deu citoyens de
cette vilie, lenr rouhaita la bienvenue.
MH. Breed, Parmeles et Wead adres-

sèrent tour A tour la parole. Ils dirent
qu'ils n'avaient pas td nomméa par
lea antorités tle Malone, mais qu’ils
étaient venus de leur chef, pour savoir
oo que Yalleytield penserait d’un projet
de Chemin de fer entre cette ville et
Malone, passant par St Stanislas, Hun-
tingdou, Athelstan, eto. De Malone ce
chemin pourrait être continué jusqu’à
Wolf Pond, une distance «de 18 ‘milles,
et'de là jusqu'à Standish une distance
de 9 milles, où il rencontrerait le chemin
de Piattaburg, taieant ainsi una route
directe et continue entre Plattaburg et
Valleylield,
A Standish 11 y à des mines da fer et

des hauts-fourneaux qui fourniraient
un trafño cousidéral»le au chemin proje-
té. D’après les délégués, cette ligne
serait d'une construction bien plus facile
que celle qui est propose à Chateau-
gusy, attendu que Malone ee girouve
247 pieds plus bas que cet endroit. Ile
préjeadent anti que par le chemin de

Jone «t is lizne de raccordement
avec le chemin de Flattaburg, il y au-
rait autant de freigbt provennut des
mines de fer, que par le chemin pro-
jetô à Chateaugnay, et que, cous tous
autres rapporte,in l'gne de Malone gerait
de beaucosp suptricure & l'autre ligne.

Les déléguée de Malone ont plaidé
leur cause avec beaucoup d’habileté et
de tact.

Jeudi, dans la inatinée, ils viaitèrent
l’église catholique, les manufactures,
l'aqueduc, la lumière électrique, et
s’embarquérent après dicer, en iuvi-
rent cord'alement quelques citoyens de
celte ville à vo rendre à Malone.
 

Espious allemands on
Ruasie

Deux oiliciers aupérieurs allermuands,
syrès avoir visité une partis des fron-
tières de la Galicie entre Crecovie et
Lemberg, ont voulu rentrer en Alle
megane eu passant par la Huseie.
Ceu officiers, reconnus coume tels à

la frontière russe, ont 616 priés de
reprendre Ja route de Lemberg-

‘aprèn Ja Guzctte de Lemberg, ces
officiers ont été prévenus, avec tous lee
êgarde possibles, qu'ils n’aient pas à se
faire reprendre eur Je territoire russe.
Dans ce car, ile ceraient arrêtéa comme
eapions et traités comme tele, avec toute
Ja sévérité de Ja loi ruese contre cette
sorte de crime,

Lapots Je chatsanvage

Capots do chat eauvage par centaine
chezrancor et Ste Maria 1499 rue
Bte Catherine.

 

ommnges s'élèvent à pins
de $300,000 »

Comme nous l’avons anczonch dans
notre édition du matin, c’est le cons-
table Lapierre qui & sonné ls première
Alarmie, ln boite No 5, coin des rues
Notre-Dame et St. François-Xavier.
Nous devons, en passant, féliciter Ce
constable qui, si nos lecteurs s’en rap-
pelle, eat le même qui à sonné la pre-
mière alarme pourl'incendie de mardi
dernier, sur la rue St-Jacques, près de
1s ree McGill. .
Le constable revenait de son poste

quand arrivé à la Place d’Armes, i
aperçut les flammes qui cortaient par
les fenêtres du (roisième étage de la
bâtisse occupée par M, Lavigue. If
courut aueritôt donner l’alarme. Peu
de temps après une Autre alarme fat
sonnée 4 la boite No 13, coin des rues
Ornig et St Lambert, per le constable
Bloomfleld. .
Toute la brigade ee rendit sur les

lieux et les pompiers commencèrent à
travailler avec Énergie soun le com-
mandement du chef Patton et des eous-
chefs Naud et McOulloch.

Six pompes à incendie ee rendireut
sur le théâtre de l'incendie et ne cor-
tribuérent pas peu À maîtrieer l'élé-
ment destructeur. Lu: pompes avaient
ôté placées aux endroits suivants: la
“Clapp & Jones” était place au coin
de la rue Notre-Dame et de la Côte St
Lambert, la “Merry Weather” et la
“Sand Mason” A in Place d’Armes.
Une autre “Merry Weather” sur Ia rue
des l‘ortifications. La “Sand & Mason”
du quartier Baint Jean-Baptiste au coin
des rues Craig et St Charles Borromée.
Et la troisième ‘Merry Weather” au
coin de lo rue dea Fortifications et de la
Oôte St Lambert,
Les échelles Skinner et Hayes ont

rendu de grands eervices ; car les
flammes ge propegeaient plus ardem-
ment dans les êtages eupérieurs des
batisecs,

Les pompiers ont travaillé avec
Énergie et certes ceux qui les ont vus à
l’œuvre ne peuvent que lea féliciter sur
ieur activité et lea efforts surhumaine
qu’ils ont du faire pour supporter un
terrible froid de 14 degrês au-dessous
du zéro-
Vera 2 heures ce matin,la couverture

de l’immense construction de MM.
Bourgeau et Héron s’est effondrée avec
un fracas terrible. Une partie du mur
de brique tomba dansla rue et près de
plusieurs pompiers qui travaillaient à
cetendroit. Heureueement perzonne n’a
êt& blessé. Alors les pompiers firent
leurs «ilorte pour sauver les moulins
d'épiceries de MM. J, J. Dufly et Cie.
Les flammes b’étaient communiquées
par ce dernier étage et menaçaient de
tout consumer. .
A ce moment les pompiers Smith et

Benoit qui se trouvaient au deuxième
étage de la bâtisse Bourgeau et Héron se
trouvèrent entourés par les flammes
qu'ils durent traverzer pour £e mettre
hors de dauger. Smith reçut dans le
trejet de légères blessures aux imains et
À la tigure. ,
Vera trois heures une partie du toit

et du mur de la bâtisse Lavigne s’effon-
dra dans la rue St Jacques avec un
bruit effroyable.
Deux ou trois expiosions suivirent et

les flamines qui semblaient anéanties
s’élancèrent dans les eirs comme de
Plus belle, mais les pompiers se mirent
l’œuvre avec courage et vers 4 heures

le feu était sous cuatrôle,
Les pompiers continuèrent à lancer

de puissants jeta d’eau darant toute
Pavaut midi aujourd'hui,
Les bhlisses consumées préeentent

maintenant uu aspect des plus féeriques,
Des pans de murs immentes—toutes lea
LÂtisees détruites avuient cinq Étages—
sont seuls restés deboute, et ils sont
recouverts d’une Spaigre couche de
glace ; ce qui donne l’ensemble, l’ap-
parence d’un de ces itimenses palais
qui ont êté construits pour les derniers
cornavaile.
Durant l'avant-midi les pompiers ont

fait venir In chaudière locomobile dont
on se sert pour dégeler les borces fon-
(nines afin d’enlever la gluce qui recou-
vrait les boyaux, lus échelles et les ma-
chines empioyvée durant ’incendie,

D'’apréa l'opinion de personnes ccim-
pêles les pertca totales sont évalutes
$250,0
Voici une liste complete des person-

nes qui perdentle plué par cet incendie:
Dourgeau el Herroo, Sabiston ct

Berger, Alex Wille, No 71 ; A. Lavigue
manufacturier de meubles, No 73 ; W.
Moquin, conliseur ; Lamarre et Cie
âditeur de la collection des ‘Bons
Romaus ” No 75, J. J. Duffy & Cie No

Cérice & Cie, Little et Lane graveure,
No 79, BE. Lu. Farnies & Cie No8l,
Bushnell & Cie, Ohreseborough Com-

ny No 83, W. O. M. Parker, maou-
cturier d’habits No 69, MM, A.J.

White, J. H. Elliott lithographe, Henry
Johnson et Lord, J. L. Thompson et
fils No 67, Ewing et Cie No 65.
On dit que ies trois quarts des pertes

seulement sont couveris par les asau-
rances.
——e

La seou:nine religieuse

Prières des Quarante Heures
Dimanche, 23 jeuvior—St Laurent,
Mardi, 2! janvier—St Timothée,
Jeudi, 26—Bte Mad de Rigaud.
Samedi, 28 —8t Paul de Joliette.

Fêtes de la semaine.
Dimauche,23 Janvier—3 Ep. du Dim

semmid drnements verts. On annonce la
Septuagéeime,

undi, 23 Janvier—Epoua de la T. S.
V., d mi, ornu b'anca. .
Mardi, 24 Janvier—S Timothée, EM

d, ornemente rouges,
Mercredi, 23—Uonv. de S Paul, djm.,

ornements blance. .
Jeudi, 26—S Polycarpe, E'M, doub.,

orne rouges. .
Vendredi, 27-58 Jean Chrysostome,

LB D, d, orns blancs. a,
Samedi, 28—De l'Imm Concept Femid

orns blancs.

Offices extraordinaires
Eglise Môtropolitaine—Dimanche 22,

l’auniversaire de la foudat'on de l’Ar-
chiconfrérie cerA célébré à 7 heures p.
In. par un eenmon, un salut tolen-
nel pondaut Jequel on fers l’acte de
cous&cration au saint Cœur de Maris.
Mardi 24, ct lea jours anivants,
rières de la neuvaine préparatoire à la

Fire de la Parification.
Mercredi 25, à 7 heures, grand’messe

pour lon bienfaiteurs de l’Archevôché.
Uôtel Dieu, lundi 23, renovation des

roux. .
Congiégation de Notre-Dame, mardi

24, profession, . ;
Dimanche 22—Solennité des tit

lairea des églisca paroissiales de Saint-
Sulpice, Saint-Antoine, abbé, Saint-
Oanut ct Sainte-Agnda,

 

Etudiants en Médeciné
et en Proit

Elections des officiers

Hier ont eu lieu, à l’Univerté Laval
les éleotions des ofliciars pourla faculté
de médecine. Ont été élus :

Prérident, Georges Lavoie ; viowpré-
tident, BR. Chevrier ; selrétaire, C. La.
violette. .

L'élection de M. J.T. Cardinal com-
ne président da Cercle Légal, a ôté
annulée ce matin après une longue
discussion. M. Ii. Morin, Étudiant en
loi, n été &lu président à une forte mu-
jorité. L’élection des autres ofticiers oura lieu lundi prochain.

17, Wm Akerman, imprimeur ; Têtu-

du gouvercementle “Newfleld” à trans-
mis au ministère de lu marine la lettre
suivante, trouvée près de l’Ile de Sable,
Ia semaine dernière :

T'errereuve 12 nov. 1887.
Chers parents— Je suis venu vous

dire adieu pour toujours. Je serai Lien-
tôt dans l’autre monde ; non pas seul,
cependant, Çar nous sommes 890
sagers daus un terrible déeeapoir. If ne
nous reste plus qu’une demi-heure à
vivre. Adieu dono, et prenez courage,
et ne peneez plus moi.

Au bas de le lettre est uno signature
qui temble #9 lire comme suit : L. Lin-
therde St Nicolas, Meurthe”. Le minie-
tire de la marine fait faire des recher-
ches sur cetto affaire.

EUROPE
A travers l’Europe

Paris 21—Une sensation à ôté causée
à Nancy par la découverte qu’an garde
nommé Kaln, qu’on eupposait francais,
est cependant allemand. Aussitôt re-
connu comme tel, Kuln à été renvoyé.

St Petersbourg 21—On croit génêra-
lementici que lord Randolph Churchill
a intentiond'ouvrir une campagne
contre Baliebtury Aflo d’eripêcher l'An-
gleterre d'entrer dans la triple alliance.

Londres 21 — Le correspondant du
Chronicle à Rome dit que le cardinai
Manning 5 écrit-au St Père que toute
opposition ouverte à Gludstone, de la
part du Vatican, produirait i les
catholiques anglais et irlandais un mé-
contenternent qui aurait les plus sé
rieux résultats.
Soña 21—Les membres de l’agence

diplomatique auatro-hongroise ici, rap-
pelés soudainement & Vienne, sont
partis immédiatement pour cette ville.
Londres 21—Il est rumeur que le

gouvernement russe ze prépare &'un
emprunt forob.

—Onrapporte que lord : Hartington
Avant de lateser Londres, aex rimé à
plusisurs de eer amis son méconten.
tement de la politique de Balfour en
Irlande.

Dublin, 21—Dans son discours, à
Tullamore, William O’Brien a dit :
““ Dans une des adresses qui m’ont êté
prèsentées, vous faites apécialement
allusion à la lutte que nous nous
eommes efforcés de soutenir contre la
tentative de faire servir l’emprieonne-
ment politique au déshonneur des re-
présentants irlandais aux yeux de l’An-
gleterre.”

Unevoix : * lla ne le feront jamaie,
M. O'Brien.”
“ Dès le commencement, j'ai consi-

déré la vantardige de Balfour qu’il nous
ferait descendre au niveau des criini-
nels comme une brutalité calculée.
(Appl). Comme objet de cettepolitique
préparée de diffamation que des hom-
mes rana ecrupules dirigent contre nous
en Auglelerre, non parce qu’ils
croient, muis parce qu'elle est un résu-
mô d’eaprit de parti, de manœavres
condamnables (Appl), je crois qu’elle
n’est qu’une nouvelle forme du ‘‘Par-
nellisme et Crime,” qui est Ja politique
du London Times ot je crois qu’elle
nous aurait êté hontenee ai nous nous
Étions toumis à l’infamie “du sort.
(Appl).

ol pour ce qui me regarde, j'ai agi
commel'aursient fait des milliers d’Ir-
landais qui ee seraient trouvés À ms
place (appl.) J'ai dit <p public que
jamais de ma vie, je ne porterais l’uni-
forme des criminels, que je ne m’asso-
cierais pas aux criminels et que je ne
ferais rien qui put être reproché à an
honnête homme et à un représentant
du peuple irlandais (appl.) Je dirai
seu‘ement et sans vautardige, que je
crois avoir tenu parole et bien que jene
doute pas que nous ayions encore à
endurer des rouffrances nouvelles, je
pense que votre protestation et la voix
de l’opinion de l’Angleterre ont détrait
à jamais le système d’emprisonnement
de Balfour.” (longe appl.)

Paris 21—M. de Lessops vient de
lancer une circulaire où il 8e dit près à
en appeler directement À l’opinion pa-
blique avec une classe de bons donnant
les plus grandes garanties; il refuse
d'accepter la décision du gouvernement
ui lui nie le droit de lancer dea bone
e loterie. Agir ainsi, dit-il, serait -«

FeLdrs nuX salnee Ianckes vo-t © le
projet Je coustru.iuu to Cova: de Pa-
name.
—U jouraul de Grandeuz (Porogne)

TACON'- «1 CeA termes un incident dra-
antique qui ‘e serait passé le mois der-
nier dans les environa de cette ville :

sé Cinq j-u:es geus e.cwsuds reve-
nant de la chasse passaient près du
poste-frontière rasse de Smoluik. Der-
rière un buieson se tenait aux sguets
un Russe ayant avec lui un Chien
énorme.

1IZ1ui At mal au cœur tans doute, de
voir des Prucriens rentrer chez eux,
chargés d’un riche butin. Il lange
son chien contre eux. Un dea chaos.
teura menacé par le moloase, n’hésita
pas àl'abattre. Aussitôt douxe à quinze
soldata!du poste s’élancèrentsurle terri-
toire allemand et, après avoir insulté
Ces ‘‘ chiens de Pruasiens ”, ils tirèrent
sur eux plusieurs coups de feu. Les
chasseurs puient s’abriter derrière des
arbres. n malneur put ainsi être
évité. Un des jeunes gens ent cepen-
dant sa pelisse traverrée d’uue balle, ”
 

Libéré
. : ; - 3 . .

LE sout-constable spécial Plante qui
avait élé arrèlé il y à quelque tempa
sur’Vacouration de vol d’une bague
montée‘ d’an diamant, appartenant à
M Dafrerne, à été libéré ce matin,faute
de preuro à l'appui des prétentions du
demandeur. "i
M. Plante a Vintention d'intenter nus

auction en dommage contre M Dufresne.

Ste Thérèse

Le bazar, pour venir en aide à l’a-
chat-d’an orgue pour la nouvelle église,
a'ouvrire lundi, le 23 courant pour se
terminer le 2 de février prochain.

Mardi, le 24, à 2 hre pu, répéti-
tion pour le même but do ia grande
séance du 2 janvier conrant.

Il y aura concert tous les eoira an
bazar. 8i 16j

Pianos d'occaston

Steinway, Chickering, Kuabe, Hood,
Fischer, Craig, Collard, etc., etc., 4
vendre à très bon marché, chez La-
vigne et Lajoie, 1657 rue Notre-Dame,

1109

Température : Froid intouso

Le froid est encore si grand que l'on
ne peut pas ee passer de fourrures.
Maintenaut que nous avons réduit
toutes nos fourrurce, c’eat le temps de
venir s'acheter un beau capot, bien
chaud, ou un beau manteau, ou un
carque, ox un manchon, où n'importe
que morceau cn pelleterie ; nous avous
e magnifiques robea de voitures à prix

très-rêduits, enfin vous trouverez chez
nous l’assortiment le plzz complet et
toutes les fourrures dont vous aurez

  

besoin.
Cus Dursanniss & Qix,

No 1537 rue Sain-Catherine,
Aux 3 Chevreuila.

Montréal,

Bokara

Qapots et manteaux de bokara
centaines au prix du’ ches Fraa- rine, J .
cœur et Ste Marie 1499 rue Ste Oathe. |.

ons de réussir.

Pianos

Les Pianos 8ohiner sont reconuus
commis étant les meilleurs pianos du
monde. 21j-6i.

Décrêté

Bon Honneur le lieutenant-gouver-
neur vient de décrôter que laprison de
Quében soit également célle de Mont-
réal. Cette décision est due à l’encom-
brement de notre prison, d’où on a
transféré des détenus dans celle de St.
Hyacinthe.

Planes d'occasion

Un magnifique pisnocarré Seinieay
caisse de luxe, presque neuf, n coûté
(8500) en vente pour $275. Un petit
piano carré Chickering, $125, chez La-
vigae et Lejoie 1657 rne Notre-Dame.

° 21j.-6i,
voi

Simon Voseberg, âgé de 16 ans, a
comparu Ge matin devant le magistrat
de police, eur l’accusation de vol et a
été condamné à un mois de prison,

Laval

C’est ce matia que devaient avoir lieu
les plaidoiries, en cour de Révision,
dans la contestation de l'élection de
Laval. Il a &t6 décidé de part et
d’autre que ces plaidoiries (n’auraient
lieu que mercredi prochain.

Conctrt

Au dernier concert de monsieur
Charles Labelle, au Cabinet de lecture
paroiseial, on s’est servi du magnifique
piana Sohmer qui a 818 choisi par les
Messieurs du £éminaire, pourleur salle-
de concert. Tout le monde a été char-
mé par le,con merveilleux de cet inatru-
ment, 21j.-2i.

—B8i le mal de têteest une misère
que sont donc les petites pilules pour
le foie de Carter qui le guérissent?
Ceux qui s’en sont eervia ne peuvent
s’en passer ; petites et faciles à prendre

 

’ Amis lectours

Nous vous prions de vouloir bien
donner Ja préférence À non anroncenrs
dans vos achats et de vonloir bien men-
tionner que vous avez lu leur annonce
dans l'IÉTENDARD.

Cette mention de votre part noue,
vaut beauconp.

PRESENT
Le plus beau présent qu’il soit pos-

sible de donner en toute occasion est
certainement un portrait aucrayon tel
que les fait A. Bayard, artiste, No. 18
rue Saint Laurent, Moatréal. Tout ou-
vrage est garanti, et les plus diffisiles
seront satisfaits. :

 

 

 

N DEMANDE des filles pour, travailler
bs Is oli Dosfilles. d'expérience

stainsar Phos.B'adrosser ex
MORTON PHILLIPS & BULMER,

OFia 10 Relieurs, 1755 rue Notre-Dame.

mandé, (non marié)
ge: hommeen placode commis, teneur de
livres ou assistant, ou tout autre emploi
un bureau. S'adresser au buresu do L’ETEN-
DARD,

ti à L'ETENDARD.
Pratdo L'impriure:

e, Mr CHS GREFFARD. jno

 

 

 

OUS AVONS BESOIN pour A pou pris
une heure tous les toirs d'un homme

seul et 6, eachant écrire le français et l'an-
ais. Itaurs une of re À sa disposition.
’adresterau No. 1203 ruo Migaonne, ooin do

la rue Ste. Elizabeth, Jao-175

N BON CUISINIERfrançais dermande de
l’emploi dans un hotel, restaurant ou

institution religiousc. S'adreeser :
jno-2} 58 ruo St. Dominique.

ON DEMANDE à acheter te
volume du mois de mars 1876 ot ©
du mois d’avril 1577 de In “Re
Canadienne.
s'adressernu in reau de ‘t’Htos dard

A VENDRE

maison depon-
faucrice.

lo

sionsDarnabé,comtédeBt
Jno-164

AVIS
Ent par 1e présent donné que M.

ADOLPHE ROBILLARD, courtier
d'assurances, do cetie ville, n0 Clé
nommé eurateur de M. JosephliDue

faux, interdit, aux lieu et pince de-
M. Joseph Laramie, décédé.
Montréal, 21 jaunvicr 1888. Sil)
 

Mme P. BORNIER,
DE PARIS, se abarse de toutes gonfeotions

robes, mentoaux, oto, pour dames
ol Jeunes fi

, Les
‘teous ;

Mus P. BORNIER,
Ko! 84na Lagnushatidra.

CREA,TES.
ARFENTEURGFROMETHŸ

62 Rue St. Jacques.
9 oot 87-6mn's

 

Deux maguifiauss Satele ot femelle

Modistede Paris:

d d siONRRRENSBd|

Colonne Carsley:
 

MONTREAL 21 JANVIRE 1887

| Venta d’ornements an 5
Yeats d’ornements en .

‘ornements en jais, 
* Vente d'ornements en

‘ente d .

ve A mojtié7pi

À moitié
À moitié

Grand Succès,
Gran gacots,
Grand 8 ; .

Grand Succès,
a uocès,

r Graud Sucots,

1 bana-fide do marchan
voete noosehautos classe.

S.CARSLEY
 

3

3+ Evatdtalls cxtrémités en Autruche
Evantalls extrémités en Autruche
vantails exsrémités en Autruche
vantails extrémités on Autruche

Erantails de toilette fashionables
Erantalls de toilette fas! ionables

tails de toilette fas fonahtos
; , Brantails de toilette fashionables

Pour costumes de scirées

Pour costumes de roirénsonr costumes de ro
Poor costumes ds soirées

 

, et sont de toutes Jos otm-

S, CARSLEY

leurs,

 

Vente de marchandises
Vente de marchandises
Vonte de marchan
Vente

    

Quelques bonnes offres pour le reste de cemo !

Corps et Caleçons tout laine pour homine à

£1 chaque
+ chaque
47 chaque

 

4 chaque

| 8, CARSLEY
Ca belle laine d'a-piarpoe on bot aie 04

#3 centins ebague
U5 coatias chaque
23 oentins oi 0
U5 centins chaque

S. CARSLEY
 

+ LourieChausrons d'hiver tout laine pour
hommes

7 ER“  Éhe
! 8. CARSLBY

‘Jolies Tuoues délicates pour garçons filles
loutes de pollencouleurs. Prix drese

+

1e

t
 

ACHILLE TALBOT
AVOCAT

(Ancien membre,Sofarmeen de la Cité

Rus cipale, (Main 5t.), Biificoadu B

à Ottawa, rue Nidiohs No. 118.7
Via RA-Te ot ,

VITOR ROY
—ARCHITECTE —

29—Rue St. Jacques—26

MONTREAL. -
 

     _ SPP
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”
Dos soumissions cachatées,adrerséos a I'o 2

Commisiaire ds l'Agrienltara et desTrareut
Publics, et portan à l'endoa:' ‘* Foumission
tour extension du Palais de Justice de Mont -
réal,’ seront renues, aux burraux du gonver-
rement, No. 76 rue St, Gabriel. Btoatréal,
jusqu'au 16 de février prochain, à midi, pour

squisans laconstruction d'on ees faire« us construction d'un
d'agrandir lo palais de justice do Montréal.
On pourra voir las plan et devis de l'

projeté,eu Vata. je da Lévesque, Fer.ain
octo, 12 Place d’Armes, Montroal, depuis 10
bra a.m.Jusqu'à 3 hrs p. m,, chaque jour, ot on
pours | y tbtouir tous renseignements
nécessaires Consernant 068 plan ot deris.
Chaque soumission devra ‘tre accompagnée

 

a té tanfée.logasiebôque revefealÀ disascote
montant do la soumissien.

L'hon. Commissaire ro n'en pas d'accep-
ter ia b amiraltes aplas A220 80 len niaucuneda celles

Parordre.. RK

RRWEST GAGNON,
Bosrétaire-de ?” ture atas, 

0

Bo i ‘ es,BSESt,ourdo
Bouc! le stan satin ) 1do [Asolebee pour hemmee, lot

8. OaRSLEY

S. CARSLHY
Mes. 1765, 1767, 1700, 1771, 1773, 1775 et 1077

RUE NOTRE-DAME MONTRÉAL

H
a
t
o Uaéboe, 1016 Janvier, 199, Srfraikl

Les extrémités deces évantalls valentleprix-
qu’on=pri (

Qhamises en Flanello. tont laine pour Boiames’
© toutes les grandeurs,

js 1.25 chaque _

la
1.25 chaque _ .

8. OA I. ih

- Le dit Ho:

CONCERT ANNUEL DB
L’'HARMONIB

(Curabinicre Victoria).

Avec le concours distingué de
Mrsvemoiseuixs RUGENIE2 ÉOGAIUE, Tomeres =
MM. PF. JEHIN PRUME, violMEEeee

; rr BD. LEBEL. ..

Admission, 50 cts, |Elères réservés, 75 old.

Portez ouvertes à 7.30 b
8 heures précises. L'on peutpeor5Tisereneaariesosford, et A. .
ruse Notre=Dame. Ha23

CREDIT FONCIER FRANCO - CANADIEN
80 RUE SF. JACQUE#, Montréal.

ÉTABL! RN 1881.
Prêts sur hypothèque, à ls campegne sur

f en rapport: à la ville sur Talons,
, ets, ota, Prots aux Corpo

avec où sans hypothèque. Prêts aux
Porolsses, aux Muniel ités Hoo

tions
riques
laires.

Prêts avec ou sans amortissemont au choix
de l’emprunteur.  L'am

     
 

 

RSFABKFOR IT, AND FAR X9 Cin - 1 Méfiez-vous des contrefaçon, WBOUR, BEWARE

Os

MitANIDAS. |! , +yersTHaivorBOAP ce,
ts 8 sem. " ‘Compagnie d:AssurapegRoyals

peicDANGLUETEREF)
BUBEAU PRINQIPAL AU. CANADA; MONTREAL.

CAPITAL “= ow n . - >
PLACEMENTS. 2. . . 27.000LOL
{Mcatant Vatade ur :“RRENnan

Ro 1a pi” Le TALSal Rint xrandwuz) d'scstf sa-dessus du passif de toutes les Comparaiss
AAAerÀ Agantsprincivenx ofGérantsrécidoats

BE DLT, y  *ceau spécaux du) B. ki “a .
VU | (ean mentsnaels, 3 prispésinatieBRtrun » a

 
ortizsoment

l'emvruntour le bénéfice de l'intérêt co:
sur le montant atmorti, au 1nême taux que ce-
lai qu’il pale.

Îté de remboursement avant terme.
Achat de créances bypothécaires.

ital do In Société... 83,500.n00
ontant prété.......... 83,000,000

M E. F. BARBEAU,
Directeur.

+CHEV.
Secrétairedésnt,

VIANDES
EF CONSERVES CÉLÈBRES

D’ARMOUR ‘

desAaa
Loigues de baat. âner. ‘

Tiger“Piedsde cochonsdlsssats.
Vendus on zres par

outFils à Ole, Caverkil! Hashes Cle

bowson
e Yudon

, , faCle.adamForbrse

Achotes la frmeaye Gralsss Armour et le
Lard,discuss de Morgan (SHOXT CUT CLEAR

 

©, Ruodt. Micholns, Montréal, .

ARMOUR & CO.,

 

INVENTAIRE ! INVENTAIRE!

Grande réduction avant
l'inventaire.

Le soussigné offre en vento_ à grand

RsFE
Astralo de Pratt. n canadienne, américaine et

: Uno visito cet sollloitéeavant d'aller allours.

O. CAUCHON,
315, Rue ST. LAURENT,

, Tgéphons. No 1684,

Toux, Rhumes, Bron:

- chites Asthmens,
Oppréssions

Guéris iofaiblib'emoat par l’usage de le.
Uxir Palmoonira BDalsamique du Dr
PICAULT

PICAULT & CONTANT
SEULS PROPRIETAIRES

1475 UE NOTRE-DAME
MONTREAL.

Les Gateaux Francais
eee? PABRIQUES FAR LA {=—=—

MONTREAL BISCUIT CO.
SONT MAGNIFIQUES.

TH Etsayes- los votre épicier les vend.

1888 ETRENNES 1888
l'occasion dos Fêtos de Noël et da Jour Gs

l'An, MM. JB. ROLLAND & FILS,
© à 14 Rue Ni. Vincent, Montréél, ven-
dront à prix réduits Ies articles de détail qu’ils
ont en magasin-consistant en

LITRES D'ITISTOIRES LITTÉRAIRES, en reliures.
do Juze. IR

 

 

 

 

 

 

Livres ILLUsTRÉS À cartonnage élégant pour
l'enfance.

Ausvus Proronrarniques, ete. etc.

‘Classe Commerciale du. Solr:
 

1400, — RUE ONTARIO, — K400.
(Prde de 1a rue Sr. Hupxer.) Y

Co laux de tabilité et d ue’
des ers partie 8 mplo et en partiedo le,

deLUNDIE,KOPESSEUR, of VENDRE
DIB, de 7 à 8 henres, et ausside 880 haw

 

HLIEUR

Montréa
Vincent

nfactariers de Livres, Banos, Régis,
P forage,Namérotacs Hétieurede luxe.

Hetu Dumouchel&
NOTAIRES

Ne. #0 Rue Bt, Jacques.

sialon: vie ‘
et com

Fatsvaocue No ile, —

No 17, Rue Ste Therese
Ulatre les ruse BL Gabriel ot 84

 

 

SRE
la-lev ~

AVIS PUBLIC

AVIS est nar les précontes doi go La pro-
pièce aT Gabmale des wot Eendo

Sompegole du Chemin de Fer da Paro et de
aVitlodeMostecal aura Jeu, le2 HER
rovhain . n yBrPade au urence Hall, rue

 

PROVINGE DEQUEBRO}
Dans la Cour Supériourepour le Bas:

La dix-neuvlème jour de Janvier 1858.
[No 16,7) EER

Botnabé,notaire d à Die
Sera ont À ’ damandserre ct da Dkve
A: 0, Gautier, ci-devant restaurateur, des:

cité et district de Montréal et i
absent de In provincede Québre, éfandeur, ,

* Sar motion de MM.Dergerin & Leo'air, avo:
cats hsDemandeur, i eatordonné La
dour de comparaitro devs les deux mo:s,

[Par ordre)
1 A 221.9)OVBY, JONGPRE & OHBRYTER,
 

ROVINCEDE QUEBEC}
E Pres deAN '

Cour Supérieurepour le Bas-Cariada:
Le vingtième jour de Janvier 1858, i

Maris Longti la :
ale Di indy rn deStCopatant.,

* midas Barheat, ci-dovant v

aux fins des présentes. = -
. esse,

Barbean, ei-devant oùllija-
teur d isse d :tas loioù pars féesTe

 Sermotion diffus: P Défendenr,_

Ferl
dans les doux mols: cadeur decomparaitzo

(Par onlre) '

“LAL

OMICAGO. An

JOURNAUX; WoT nec EPS
de 4 .

du soir. sem,

WEREEEE ARTABTEE -

qu. N. Lamarche

M: PERRAULT, Bes, Pro tem. | À

| S'adressser*:|

tivateur du +
me lieu, dûtannt autoriséeà ester ex fartics 3

FONDÉE BN 1862. © - - .  BTABLIS AU CANADA EN 16, f.
LA COMPAGNIE

_D'ASSURANCE CONTRE LE FEU
ANCA SHIRE'
ANOCHESTER, Angleterre,

Agents généraux. ..….….……..0..….....8 C DUNCAN-C «BK& 00, Toronto, OyCapital =. = ee a. 23,000,000 Bix.
Propriétés de toute deseription+ payéesargent comptant, ira Tosatisfaction pupasEories vromplement régity

" BELLEAU & BAMFORD, Agents.etorin Chambers, No. st 2BUREAU A QUÉBEC: EdiBoe de la Bangue Union,Janes DELENAUAmiri :

 FRENETTE FRERES f}

F{ COFFRES-FORTS
|

nePARA
rrong

ote.

  

> ye

377 Rue Craig, move
(HNTRE LES LUNS SANGUINET BT 87, DENIS.)

No.
‘

IMPRIMERIE
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